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UNE ORAISON FUNÈBRE
Mgr Perraud, évêque d'Autun et 

nombre de l’Aoâdèmit française, a 
prononcé, àNoirn-Domo do Fnrio.do- 
Srant un immenao auditoire, I oral 
•on funèbre du cardinal Guibert, la 
défunt archevêque de Ph« le. (Je n’est 

la premiere oraison funèbre 
que prononce Mgr Perraud ; Il t d4- 
i rendu ce devoir A Mgr Dur boy, le 
urédéceaseur de Mgr Guiburl sur le 
liège de Parie ; au P. C*plier, iiih» 
non par la commune, avoc Mgr 
Darboy J * Mgr Kivet, évêque de 
Dijon ; et enfin, au général Chungur

Mai»» dan» ron oraison du ourdi- 
nsi Guibert, Mgr Perraud a donné 
toile sa mesure, parce que «-on ta 
lent est fait pour célébrer un tel mo­
dèle. , ....

Pendant une heure et demie, 1 vu 
ditoiro, si nombreux et si varie, est 
demeuré, suivant une vieille, nmis 
juste figure de rhétorique, suspendu 
isea lèvre» ; et, s’il était permis «le 
parler ainii d'un orateur »n*ré, on 
pourrait dire que Mgr Perraud a 
remporté un grand succès.

Le cardinal Uuiborl était un 
homme simple, austère, digne, igno- 
laut le monde, aimant la solitude, *e 
plaisant avec see livres, ayant un 
vif sentiment do» lettres, écrivant 
sa languo mieux qu’il no la parlait, 
et l’écrivant avec uno net tee «-mg i- 
Hero ; homme d'o-prit, et d un «» 
prit plein do saveur ; posséiant * un 
rure degré les qualités que le» ro­
mains, maîtres duns l'art du gouver 
uement, avaient résumées dun» co 
mol de modem;», qui » xprimait l’idée 
même de gouverner ; lent ù agir,

L'académie l'a reçu dans se» rangs 
pour les qualité* tempérées de son 
liilent, et elle a hoimre en sa per­
sonne lus ver'ua gruv- s du l'épituo- 
pat, que le mot do moderaci résumé 
egalement.

C'est un modéré et un libéral. 
Aussi, le* jugemenls qu'il a portés 
Mir les ulf.tircs publiques, n ont- 
ils que plus de poids et n’auront-ils 
que plus <lo retenlissomont : il les s 
portés aveu une exit ©1110 m«»Uérution 
pour les p »r«onnes ut dan* la forms, 
mais avro une grande fertnelé pour 
le fond.

Pour mieux luire comprendre la 
nstuie d'es rit de Mgr Perraud, H 
faut rappeler que lo* purlementsirei 

1 do droite <•<» • ptont une petite éuole, 
où l’on reniurque M. lbilTet et M. 
I.douar J I larve, et qui so distingue 
pur son admirai ion pour leu institu­
tions unglukes ou même temps que 
put* «-u sympathie pour le» malheur» 
de l’Irlande.

Lo priuuipal ouvrage de Mgr Per- 
ran l u pour sujet l’iriatide : Kttuleêiur 
ïIrlande contemporaine. Il taut in- 
■ isior sur cee idmaer, parco qu'on 
peut diio quo IVpiscopui français â 
parle, dan* l’oraison du cardinal Gui 
bert, par lu bouche de Mgr Perraud, 
dont la prudence, lu modoration, la 
m es m*.*, sont comme des venue d'e- 
00 le.

En chaire, Mgr Perraud a le 
maintien moic-te, distingué et di­
gue. . a ligure u irm loupe aêvère, 
mais une s.\ rc-s on douce. Le geste 
0:-1 animé, m »is u»oc* discretion ; l'é- 
v que n'oublie pu*» qu'il est acaJemi- 
c eu, ni I'ucadeniicici* qu’il est évê- 

L'orgaue n’o.-t ni puissant ni

msté I quelle netteté ! Ce n'est pas 
un patriarche, o'oal un apôtr*v

En plusieurs points do sou oraison' 
Mgr Perraud a abordé los qjusstion*
politiques, que rappelle la mémoire 
du cardinal Guibert : il l'a fut avec 
une sagesse, dom per» mue no dou­
tait, mai» au-si avec uns iuU*pen- 
danoe, qu'on doit regardin' coin mu 
un signe des temps. Mgr P«rraud 
n’a nus heaité à déolst vr que, la se 
coude republiq.10 lui ayant rendu 
ses ooncile» et set assemblées syne 
•taies, lui ayant donné la liberté de 
renseignement s-conduire, l'ayant 
OAsociee aux manifestation» du la

parle dans le langage ü'un homme qu’il* négdgont do dire, 
d’Ktut. Tout en étant compo»éa i s»ut du Concordat, nm 
eonime un morceau d'éloquence sa- ci pu, du moinn en f« i t

o. » l<ka ÉMuiillkins «lia nantâ muait ii.ii.:* l'tts t 1 111. i*«a

de* part*. 
hiiii'ii en prin-

IN oxpri

preriii'r de ec* deux mérite*, .Va Le oon*onra qtie peuvent prêter à 
pa* eu lu »econd. O’s.t at«.*i qu’il l'Angleterre b» Turquie ot l’Aile- 
msMioane, dan» sou di-eour-, de* magi>e ne sera jvmai* que limité,UWIIMIIU Ul| ISIWI V«>S«S u V»W«|UV.,VW J' - « ^   - w - - | - • S|| 1

orée et duns les traditions du gome ment donc t'ospéiunco que ln« cou-1 point* auxquels il serait certain-- tandis qu elle u (oui û g’gncr i une
uppioprié su temps présent, à une ' elusion* de la coinmi-aioii, * 1 odes ment inijsui-ible d s totivber p«>sr le enUnte et roi e avec * Autiiibo.
démocratie bourg oi*e, où tout, | sont, comrno il » st piol» bi , Dvoi.» 1 '» i»i«nl ans 1 isquer grs?.«mcul do t Au re* c innlgr.» le* appuienef*,
même lo» grunile* choses et lo* • b'o» s lu ouppression, ne -oroni oompimn-tnv, s 01* compromettre à p|) "1 le I AU* magne est usauré A
grand-, homme*, prend une tuillo point adopté- pur I* 1 li • 
moyenne et un air moyen, et où on s Le - au ire , qui nu * * •*-■ ' a- pa* 
ne peut l’exprimer qn uveo d< s id*e» * A 00s l»ag:>:oll> * de I . porto, r - i 
ei Jch purolus moyenne», il semble pleins do ci.niiaueu lui. R prrch • 1» 
que l'oraison de Mgr Perraud ^ sucots. i »c«'.imont, u - ft1 - ru • 
soit inspirée de son mu kle et qu elle son, quo • e-' un grand p -int "*> ga­
soil dans la méthode du cardinal, < gnu pour eux, qco d avoir, pour a

J première foi», pu réunir u e t .ap 
• • rite dans uno couimi -i«u, 1 u- la

d eniu lo nilit une »• in dt.blu cniunlo.
P.»r exempte, I.'An-(l> terre 101V, en outre, as 

dt mai dur 'il n e-l | a» plus avanta­
geux pour die de su rencontrer avec 
lu Uu.-sie t <.‘on»tantiiioplo et dans 
l’A -is mineure nù elle trouvera dos

Avec Mgr Froppel, Mgr Bô*hoii, 
évèquo do N^imes ; le P. Monsnbie,

puissance publique ci ayant rétabli { l« P. Didon,»Mgr Perraud « »t parmi 
le pouvoir temporel, l'Kglisu d# b.-.» premier» orateur» nacrés contera- 
France hui ait coin mi» uno luute, et porains, et il »’est élevé, hier, » une

Peut être la chaire

dénonciation »l.i t onco. lui. 1 
fient a la vite-'O acqui-u -idé 
que, < lo bouli*' » élant 1;.in* •, 
certain dr.->oim d» qu’il p«*i irera.

■ Nou» cruigu *n» f rt que d* ne 
suit n co» dernier* que u*» éveno

rp *ur 0 p.u-ie 
Ir* tijver* groupe 
la qm-fton du 1 on o-ijit. Il e*t 
c*»u que l’h morsblu M Hoysret ci 
lu gauche radie de -ont libres 0 
pont or h eu huj'T ou que b m leur
Hoini. ie. Mai* il est olair aussi qu’ils allie», plutôt que dun» l'Asie ceu* 
ne '.auraient ro fiai ter de provoquer traie où elle c«l i»<>.ee. 
un vu 0 Mtr lo maintien 01 l'aboli- Pelle* i-onl 1rs i b** » principales
il m du C’o"0'»rdat leu: en ssuvegar- le not articl-» qui aura dan» toute 

lurent i liant l'union dva républicain», étant l’Europe un profond retentissement, 
il t«t d uineo la dilïsmuce qui exihl»* entre 

lu ga chu radicale ni I Union de* i 
gauche» »ur la façon tin juger cet

même «une ingratitude», en rompant , grande hauteur.
en visière à lu troisième république : 1 vorrait-ello se reveler un plus grand ment* donnent bientôt raison, il
• l'Kglire no demandait dmio pu* ‘ nombre do grands orateur*, poul- 
roioux qui de vivie hii bonne ir.iel.1 être les grand» orateurs brilleraiont-
ligcm-e avec elle » Mai», du jour 011, 
pour « relever lu fortune d'un dis 
cours en délre-se », M tinmbolin a 
jeté son cri de guerre : « Lu clérics 
lieme, voilé l'onneini ! > • tout un

ils eux-mêmes d'un plus grand éclat 
encore, si l'éventualité, tant rodou- 
tôt», *0 produi-u t ; ai la séparation 
de l’Eglise et de l’Etat, dont lu cbaïu- 
bro lu menace, en ce moment même,

mit ruinent.
» AiiM-d répéterons-nous A l’iiono 

e»! vrai, sans dout**, comme lo di rsble président de la gauche ru il 
mil leur» contra J icteiif», que la | cale ce qim nous avons déjà dit bien 
majorité du pav» u est r en moins j de» fois : il luui choisir : ou l’union 
que favorable a la me»ui*e proje'oe, avec le» saontiurs du programme

du’ollo ne peut pt» ns pas com-
de» re-

(lUKHKC. 4 OBCKUBRR l*««

11 est vrai encore, comme L» le di
,*:iL nu-si, que, uans la <'limnbre I porter ; ou l'absolue liberté

...um ,v... * ........- .... ______ même, si l’on no tient c >mi»to que vendiuatious et la discorde qui_ en
nouveau système do 1 datums entre 1 rendait l’indépoudatioe, 1 espritd eu du» intention» picsi-ntc-, o n v v pas a»t

Honteux comme on renard.

lu fruit. Situation regret table, 
usftuiémeut, nu*..* Uoni nul n>st rss

WJ£lecteur ►e vantail d'avoir ton­
du un pirgc s »o» adversaires enl'Kist et l’Eglise » »Vst établi. A ce troprise, la hardiesse à l’Eglise. Sans d» majorité pour a solution rudu al • assurétnsi

!«,?» l’-M.iii.Urn .. nnm i.ri« doute. I’EiflisB. Duissttnce i>uci lia us. I don t dour.o de pules rur Vingt '.eux ponsabls, que D terne des «dose» * croyant avoir fut iroi-er pour ses

que
, . 1 « ondn, mat» il e«.t net et clair, a la

guidant toujour. U im.urc, 0, aBM«blo ; dnn» c.
ferma et intrépide ] pieux, «t VIli„ ,j« Null.-
poursuivant quo lo bien du

moment, tout l’auditoire u compris doute, l’Eglise, puissance pacifique, j dont dour.e d«q 
que j'orftteur cl les quarante évêques no saurait provoquer une tollo rup--. sont partisan- dan.» lu *• ni'nih-nm
réuni» au pied «to la chaire nu tuie, parce que lu paix sociale en Mai» arrai» ce lu pi-mi-l ■- qitii
croyaient plu» bien éloigné iu ino serait troublée, qu’il y aurait do 
inent d'une rupture definitive. bien mauvais jours A traverser; et

Se tournent «loi-* ver- Mgr iîi gouvernée par le s»go pontife Léon 
eburd, que le cardinal Guibori uvuii XIII, elle no la provoquera pa» ;
choisi pour son coadjuteur et p nir mai», e.lo n’a pas ù la redouter outre
son suocesseur, il lui u appli jué lo- uic-uie.
paroles que Ho-suet adressait, i! y II y a. dan» l’épisoptt français,

m* grave mu un*, r.qireu * par lu 
inujorite dans le pays 1 . couiruirn 
i.iix ontiincniH ieei** d. In majorité 
psi-lumuntaii'c, n’eit am .it pa» moln 
lini p:ti dru adoptee T K- <*n que ! > 
puy», par exemple, voulait le l’am 
iiintic ? K»' ce q 0 la l'h.*- libre eu

aïoer-êe t» laquelle groupes #1 i pronrea articles du» écrits et des 
divi tu> sont biiii vontrainis .Ir u ,
-niimuttro ».

raient lu conduinnatton

I iitriCLk lit I.Oltb SALISBLIty

tantôt deux «ièclos, do cette de* vertus et de» talents, que Mgr. voulait «il im*um ? l'.t n’c-t-il pu
iîue revue anglaise, lu Nation, 

\i< ni da publier sur l’altitude d» lu
môme chaire,un fil* du grand Coudé : ■ Perraud a mis eu lumière, et qui se vrai, .'«pendunt, q n* t • a été Ku s.e, dans la question bulga.

1 * • . . •• ». • * .. i 7 . *J t * .. ti.,i iialil.i rudi/i .i l'ULlina il

e un

r» de se* advcr*ttire», qui so­
x' lu con­

duit'- au tu elle do ceux-ci. M* is on m 
d« cou veil, vérification faite, que lu» 
article» ou Ion disco.ir-, qu’il attri­
bue a n»i .-i MJ* idv r.*airu-, ne sont 
qu'un rusbciiildûment de phrases
il*'mu nées et dénaturées de la ma

mne* \
ri-chercliunt lu» petits, le» pauvre* 
et ceux qui souffrent ; d'une charité 
inépuisable, bon son» un aspect -<• 
v«*ru, ot môme chaud et expansif. 
Bien qu’au no pui-se euiploycr » i 
toi mot a l'égard d’un homme qui 
n’e»t point aur les autel», «était,

• Qu’un péro si éclairé vous ait te- développeraient et qui a accroîtraient, voté.* 
oigne cette conHance ; qu'il »o f-inguli* renient. L Liât n réduit I h-; > ü f:! "■ *•“ '"i' 1 i •
it repose sur vous de chose*'si i rn - gli-n à la condition d une al mini»-' du l>n-l_r « dis c .t. -,

_______ _______________ , . rjrtantes, et qu'il b**it ni ri tinn- tration publique, et si l’Eglise y s ; mèm» r« n.
b n un quart d'heure pour quo 1 quillemeul »ur celte ar-sut auc-e, c'ubt trouvé une sécurité, aujouri hui, bien
,ulo .’upu -o, que lo s lunvo »’é- le plu» beau teimn^nage jm voire précaire, elle y a perdu tou» les

In voix de l'orateur vertu pouvait rumpo Lt, t, mu gr«* avmituge* du l'indépenduncc. Les
; mai-, une fuis mal-J tout votre mérite, Voire (ii-gndeur évèquo», a t on dit, ont fait la I rai-ce,

Dame, il

q>r. s 
peu

<1011
la

rom.*rquable article, destine a Inire | ()j, l0 »a p|„, t.yniqito ci la plustnal- 
•on-aiton, puisqu’on le supposa écrit ^ ^

faut 
lu b
laid* »o cl que 
p. ■ iéiro p riout
tress 'd«-s echos ou n’en perd pas n’aura do moi aujour i hui quo c ite comme les abeilles leur rayon «le

‘ fi* i»s n, ni-snétré- miel: il est plus d'un éveque, runs. 9 .... • __... VA_un .«m • t elle »e boulient jusqu’au louange.* Un
demur mot, »nn» tuible-»u, runs ta- irimé, a parcouru lutiiitoire: il 

. ti^ue, avec toutu sa nett. té et avse semblait qu’un grand peril ullait «e
aimme on dit vulgairement de I bon- i 0 e„C()r0 qo plu» plei i déchaîner sur l'Eglise du Pari* ; ma s

été homme qui a pa»*ô en tai-unt ut OÜ .,lUS nio.uloux. La mémoire en voyant quel u\oque le cardinal 
le bien, un saint ; maie o était aus»i ^ impeccsülo : on no se douterait leur avait lai»*é, le* auiitour» se
n «i ÀAHivuîn at un iviiltf inltA . i . .. a f _ . . _ i „ x . i _

» Autant l’attaque > 
hint i.t tléf'en--- e-l tinv. 
nu « »4-*Httl ’ )Uvo •«, ! ; • 
voir i -lie-ci fadiiir. I. 
en fin de compte, »ont d. 
l’emporter.

A
an- 
liu- 

iric-i e de 
- aillant'. 

i u m'i r * de

pur lord Salisbury.
D'ii. rés l’auteur d** «-*-t article, la 

luit du la politique allemande serait 
ti’tmpHidier toute ailiui.ce «le U 
KiBiiti! avec une i--«i.<i•* (jui»miui‘* ;
c'x-- j»eur ceia qu I Allonug. o ac­
corde a U Uu-sio *u liberie ii'uctixn 

‘eu Orient, »an» toululois oontraetot

rou-te,
acte de li

qui U VMM.11
tondre ui«»i 
il . f. il (l u e

faire
u u 
lé

au éorivain et un politique.

doute, qui, en entendant Mgr Pur- 
rttttd, s’uHt senti la noble ambition de 
travailler enfin a la refaire.

LOUIS TESTE.

d Singulière façon, du ic*te, do dé- d'alliance aveu elle. L'Autriche,

U COMMISSION DU C.NCODUr
Il convies', de noter un beau mou Le Français ot la Défense s'.'Ocu- 

peut dt la commission du Concor­
dat :

« La nomination do la corami--

fetuire lo budget «lus cuit» -, que de 
déclarer que l*"n o»t eu principe 
puiti»ande»a Mippre-i»iou 1 Nou» 
vou Irions bien que l’on non» in li 
quât une institution. quolN qu'elle 
fût, ui pùt r si-ter au elioc, ri en 
no i é ay it ju Je e «U* fiç »u.

t Le répu b? i s f ns rn . i a 
qui piétondmt main «uir provi-»i 
remuni lo Concordat, tout en I- pro 
cltmantcjn t-uiro it I ’»■ - «. i il «lu re 
gimu, travailloiit dime en ré » ! i * »'* au-

moeuts «los oraisons de 
itto et «

Cuti'iô »e«aient déplacés.

pus que 1 oraison luuc*b«e est un dis- sont rassérénés 
cours qui «io.t être coni|»o»e «l’a­

il était difficilo à un évêque do vumo. nppri» pur cœur et réelle
mettre en'pleine lumière eu côté po- o«mime u « rôlo nir lu »c-no. .'jo*
Mtiuue du cardinal j suet, le grand maître dans I art des veinent. Hwppelu.it que le eardi-

Bien que lu» honneurs et lus di ©rdi*w»H funèbre*, récitait lu» orti-! rml avait écrit à Mme Lockroy pour 
gnite» ne lo touchassent point, qu’il sons «lu gran IDon )0 ut de Mslame lu. offrir d «lier lui môme, maigre
tio^^1M g r G u!be r l «''èt aL ° ▼ u i ^IW c Dbior In vio du cardinal joèto agonisant les secour» ci les sior. du Concordat, disent-ils, ou le* j tant q««c-e» a ivwr-wr I : ”nI
p.a'él.ï,r.uno.or.. d. .Uu,ai,.„ •l.lb.n, ".ce-,., d. ,,i - , .ü«r,

de vice-papo pour la r rsuoe.
Mgr Permad a passé sous silonco 

ces choses délicate» : mais il a fort 
bien montré quelle lumière ot. quel nul oi me

t”u«*râTrte'mttdéruîon1 11 °°Â«»-if *ur.iM.» I» M.'i P-rr»ad dre taux qui ont renilu imp.w.ible u,eo joie, que le loi. en lui ...ai.io n! d. vnn
nmpliJ>?t ùprt, du pouvoir, pu- eet-ello .... .éc.i d:. genre wm.ar<, ce.le.wl.nnelle cure»» de. denx {2*!^ «è* dî! ' '

r pre»quo un discours daoad'inie. vieillards se donnunt la mi.in sur le Parlement pat it» aj\er.*anc» ou
H suffisait, d’ailleurs, do montrer On n’o»t pas rvm «e ni entraîné, on aeu-l do l’éternité !. Voilà du l’ém-.- 

Mgr Guiburt orné de ees seule» ver c»t Attaché «-t »wii->f.«it, ut du tainpt lion, voila de I «.- oqiiet.ee . 
tu», pour montrer un giand homme .fl temp* charme par un trait des- Eatü permis du fii.ru une ren.ar 
do bien et ut. grand évoque. M «r pi il ou emu par u.» mouvumenl d e- que de ce gt.«re ? Dm * 4c» learea 
Perraud y a réu»si du tout point. loqutiiai. ^ ^ “U prjsident do la repub .que aux

Contemporain de MM. Taine, Ou nu se permet pu» de dire, en ebombres et aux imirsir q •«
About, Prevo»t-Para«lol, J J W .*i»S, voyant su dca-inui- U

consolation» do la religion, Mgr partisans de la separation do 1 Lgli»c nhroj-nti'»'
>la Ih'iio H in'-ietlo et du grand Perraud s’ost éc«id:«Li carlinut M do l’Etat sont en majorité, a «tu, » I» i.h U «-n-- . t

Ce qui Guibert au t-buvul «lo Victor Hugo, «lopu.» quelque» jours, diversement dans le» agitation, quelle ,
connent, un Umpl.. »., ont., eu* .leu*, le auci* «voo KPI'réce. pnr I... >»'«.»« r.q.ul.li- ; ta; £»; -« ^c’e-t un langage simple, ot, ontro eux deux, le crucifix avec appréciée par le» journaux ropuMi- j quoi'', «Nu- le- dihu.- u- pu* 

c».,ré mai* san* familiarité, les pardons sacèi» et les i...in«»rtelks cams. S’ils saeeurdent tous h recon- sorte qu. en auront la con.-r 
.,M)l p homme e»peranve* do la foi : il Nut plain- naître, le» un» avecrogrel, les aut.es , il» auront uovai»‘ Je.» «■•oniem

elle, cher, he exclusivement a «on-.j 
server le etatu quo cl ù cuipeuhet 
que dus complications soudaines u u- 
r ItltfUl.

i.t Franco o*t imp iiM.v lo cl 
i-« le--». Lituliofait * line p .liti'juc 

«S • puni boit u * et su donner.* .tu pim 
off. nut.

louant ù l’Angleterre, -:o s *b»uts 
s* - intt-iéi- seraient le-«.» j'»i* l’on- 
lu'i de» Ku.fO» à C iiihluntinoplu, 
mri» m, un dsborw «le lu Turquie, 
aucune pui-»auce européenne n<* s y 
Oppose, o!le nu «luit p:i» arrêter lu 
u: ircho do lu J{ i»-*io. i'* le «luvriol

j.ioro .seulement choicher «les compensa

un*i, r- ■ > n 11 r • non « 1 ' «1 • siens, Nia*,
.*•,’.( so rx-n Ire i 1 1 K‘ 111 • x*Il S«' pl X*-
liant, lui-môme, 
L et.

avuu * «n piopru

(pr«>céd ‘ du , » «*«ui piu -lii C'ju-
ls .o mérite d’ut e qoaiifix* .x vê1* '
muni. l*n l'Mirnali-t'* -*> «1 **hon >ro
e IVinj'l ya t. parce «jm-.* c’ost l in-
iuie !a pl«'.* gran u «j u’ î puisse c «a» •
mot'r«» 'Mu r- i ; qui lo liiont

i?,iiaii lau» but «lu »c ru u.

couietnpoi uiii- 
l’hiot nre lu» mèm1 ■> ot

eignor.
[I hi lecteur n’«* i «i.»t j-is ù »•■» pre- 

«*»*ais *'ii matière «le fiux lil- 
- ()n m h' UV;i u !u »w fn-
i juèle i la signature

Kiel et «l«« ses compugnons 
, requête «ju’i! avait :iuda 

l f.m e. 1 )op ii nou» au 
m Con»a”rer «l - 'i .niie* il re­

in 1
lérnii e* 
m«*n»e i 
de l.otti 

chair

budget «le* culte», il* ii’orvi*:igtiii 
pu» «lu la mémo façon ls* ré*ullnl» 
qu'il est appelé A pioduire.

i Le» un* lent des cwleuls, aidi 
tioun nt le nombre d« » mooibrca

r«* piésenl» dans lu» lui eaux au m-i 
I hy-j»i>oin e teioui comme Je* cheN-d’œ «vi o de m ni du vole, et, de co que bv»u-

Caro Al école normale Mgr Per- du oar.liual : V ici brave h-uinme ! j apiers d’état, lo ca «iir n Guibert c up de uépute» n y ont pas pri»
raude*t ensuite ontre À l'Oratoire. qu**l bon h-.tn.nu I . nrc » que le car- n’emploie qu’nvec modérwlion eu part, il» in tuent cette oon»equenc«j
qui a Massillon pour modèlo. Il est d.nul t.Vtwit pa un h mmn 4 la qti’on appelle lu style ecclesiastique, qua « ideu du la séparation n a p nn

i es:é nnrmulion et oratorien, ou plu­
tôt il est devenu aoaiemioieu etévè 
(M,
» mri«- ----------- * i i

Flavin regarda le vicomte sans cœur tous lea feux «lo la pilo isic...... mourrait.©’.e pa* de doub-ur et «u*
mit mine en jugement.......... ma c«»n- houle 1 IVuteloi», il fi un énergique
damnation..........  mugiâce......... ,« cs « fi n i pour refouler au dedans d«« lui

Le Temps blâme lu pi stgo du 
di»co«ir- do M. B»ys*et, re'.atif au 
CoitcorJat :

proal«S I est «ou1 ble «l pro.-- rnu .«« 
ir eu silè «P- t umo i. i! .* i -u un 
Coru plus d» comprend! à «juf* |• 11 x. 
l'union peut *ubsi t« r. »-t pm co s(- 
qt’tfiit «1- io pa- foin «I r * t » i -

; f.cm du crl.lml D".net : mon on S«. l.tire..ont J'un bon..... |.uur «lie I» in-joi..* do l'A-^nr.- ««"•«. .;-b;o-un.e.ii -. ««-;•*
u • se dit : tJnelle simplicité I qusl«e d'K'st qui «ait l'importance do la re. blue. Ceux qui se sont ub.-tui.u- la ntuj ri*é »**• .» •'•«/» l!t* !,'rli,r ' '* ..

j charité! quel-u rassure! quelle fer- ligion dans la soc.uo, et qui on eoni, a lours yeux, pour dee raison» came. M. Boy-nt, q n »« eu lo e-t uu.c i

M.u mura «lan» lu Mediterranée
Pour cela, lu coopêmtion d’uns 

; ie*ance luic.-i n*ceaf-aire « t c» tt«* 
j.iiifuncc ns p‘ut êi «» que i'Aniii 
cbr.

Le hut do l'alnanco nu*tro - all«« 
tnuudt. et du p oiegoi l’AUctnagic 
ci l’Au u ich* c > t«o la R i—i-*. mai 
oll«j ne garantit pu- .e ejneour* u 
l’Auiric c «ians <* **»- d’une guerre 
en .tir laFr.n u. Pareillement,1 Al- 
l,m-tb!'o re-erve su* 1 «r«-•- »»«»ur 
cet c «iurnièr.- guerre et elle nontir 
cliondt u» avuo i Autriche co .tro iu

naturel le de l'Angleterre ce* no pourr nt plu* 
l’Aulnelio.

ciou- 
riom. ,■
lover - f d-ifii- (lions h mteii***» .Su 
d rn cru tentative contre h* Haute- 
nnnbgouvcrncui I Sir Hector I*an- 
g.'vm o:it comble l.i rn t - ot loua 
ceux, qui ann. «il lu tenir-, seront 
un tiiiiiM-- «'C i ■ ’.ii'ilcP «J'i avec mé- 
pi i- un ot m«v ' ni «q a -t, ^i effion- 
lemeoi et si souvent ***! leur bonne 
fo .

Los roug i» mê.ii- * lu* p us tuna- 
»v.->ir uOLbanco 

dnn * loir organe, à «nom» qu'il»

lEUIllEm UfTEiUi,; corn | run Ire.
—Loin plie du er'ir.c «ju’il m'ultri

4 Déoembre 1880- Mo 18.

LE

bu ait comme tout lu monde, dil-ellv; bl>,000 francs quo j'wi reçus hi.r.tont mê.n«> K.uio» ses vague» terreurs, et
et en quoi ? à’énehalue............ l*»Ut s’explique....... calme, presque soufrant il dit a

1 - 1 -ns souvenir» et La ducho»ar, et c’o»t elle qui a vei-u I ninutrico :
i, «lion de met le poison d»ns lo breuvugo que je 2 ~Qn irop«)i te du quelles main» vouj ter on pr.«u

lui apportais.......  , elle qui kmid- arrivent ces cinquante mille tiano- ? nteur, celui
«ueiilit pendaut meut, volontairement, m’a laist-o \ ohm voici désormais A l’abri dn (h sinf^cti »n

CRIME DE FAUBOULOY
SAL

A. DKOT ET 8AIHT-VEMAN
P’opric

DEUXIEME PAR11I 

LE LAC DE FEU 

i

LU AMI4RANVS.

—Oh ! vouadoveaen lavoir davan- 
1*8®, poursuivit Flavin ; au n«»m du
■Çiol, ne mu cachet non..............qui
•ait si je no trouverai point dene 
vos paroles la prouve de mon inno­
cence ?

Tout cola fut dit avec un accent 
Je vérité tel qu'Âmaury ae sentit 
ébranle.

—Vous finiras par tno faire douter 
fie la justice de votro condamnation, 
répondit-il, et cependant.

—Achève»
.•••••SM

— C h- r* bez «Ians vo» toavemr» 
v mi* trouvi r* z l'expli 
paroles

La jeu «u fi lu ao recueillit pendaut 
quoique» instuni*.

J'ni beau interroger lo passé 
répondit-elle, jo no trouve

— Av* E vou «foi e oub lo 
J»‘ ce «l'UiiakiO dune laquelle 
vous protuc lJ'it, si un jour 
nuii libi««, ‘1«- vous faire duehesse do du mon honneur I 
Vu • lombrouec ?

—Jama « M. le du* ne m’a écrit.
Amuury t rossai 11 i t.
— R ippelns V(,u», reprit-il, ce de- 

vnii être «lan» les derniers jours dn 
mois «l«« juin 1^71.

Fin via ne l'écoutait j»lus,elle réflé-- 
chiasait, et tout lo drame mystérioux 
du ohàieuu d«« Faubouloy se rucons- 
lituait dan» «a pen sue •»••»#•••

—Oui........... nul............ «« fiu>t être
cela, murmura-* olle, commo se par­
lant à elle mê.ne.

—Qu«*i ......... ... la ? fi« lo vicomte.

jci« c * tv ut »«' sé f.rèi «t -a • 
échanger ni un mo n' u . r .a «1 
t’*(i-, il- pi r-n1 eîifiCd une iiicc 
ti «n ojtj«>>ee.

Lu vi -omto I * K 1 u et »c« ro: ■ 
d il o . Améi i ju • art i «ly ' >V> 
tur un urooe led »nt il et rt l’i ivon.

c I ni «Jî le | m r.«' «»u e «lu la 
>n sur pi:« -u l i pHro1©.

f. r coana-sa.-c-lvoc eo «lurnicr.
I) : i. - ic C « i l'a1 t lo • u R Ou 1 ?!> » 

J «v. Le f.«x . «a a« : vé «I « tun 1 «lu 
ï.t .i» *1 u S ni 4 New \ xk a c • I., 
mo l *-t ' b<> une .lü ount «1 «lüir-, et 
«u iu.».n« *1 • «Hx an « ii et.» t pa* ve­
nu « ac quêiir une de cost -riuuu

i n .issu- eu de s.i fille, mou- 
r. i d’uno iiiahclicde poitrine L'sLmt 
j, . i c 1 : • «Milun:, iiesormuis toute 
• * . q ie l'an i-.-m portefaix voulait 
vin . •• - >:i t » *r c 1 augmenter 
«.■m» «*'i-.--. Mieux que p« rsènne il 
mivf! t piul c « fl'iui «•■- j « it avoir la

condâmn.r ; ®ll« qui, pi... t»r.l,,,ri.c b..oin ....................... ; .......r.-.,;.-•• .'..r,.*..
d. rem. rd», a obUM.u mu ; elle - Colle fortum .qu ollo p.rte d iiiw d o «c l.o « a «lu. a m. .•

ant le
Flav.a, en'prononçant ce» mol», présent pour convertir en" millions | moyen d'opér.-r wur j> u c, avait d >nc déployer ‘©» ail 

tendit au vicomte de Kurlus*et lu cette aumône ou ce don qu’on ni’a ré*olu an d •* pr .b.imos le* plu.» in unlei^“_[al^tn
chèque et l’enveloppe di.n» laquelle fait. S il-est vrai qu'en ce bas inonde tcressnnt* du iiKMido imlu-t' ici,
il avait été placé.

eoios.*u!c» dont l’Améri iuo *eule p .«
» ■ 1 lu «eoiot. Su» début* ava.e. t *• l
ru«J •».

Il a.-i.it commencé psi cirer c- 
h..u » lo» g. nliem.«n A* B orulw,'. 
Co uiUiier éiwut pou pruduo if i. » • 
nt fail p-rieiiix»ur lu» «,ua -. 
f).-. q i'll eut Itali»»' quoiquo» s Onu 
rire-, il |ugcu lu m «muni vunu d«» 

o* nil»:» et il »o liinç i «la««» 
sur lu» lahiu ».

L'affaire fut bonne et lui permit
so»

f «rt 'in-« H «Il IC bot h« nr, «• ' il s’était
mi» en lè.tf du t ru du m» fille une
dos plu» rich ** héritièic «iu g «dix-.
t '• fut p .rt.nt. 1 cx'i t « * i :é * q i’ujuè»
s'«‘tro «'itiricii: m I*- c«»,«>u», il
i»bn« lo« na t" 11 a up «•:• oiumoi oe

rien n'e»t impossible à do» mains et sa fortune était fuite »i le ré-nltat «i aborder les *aiai«ons. l*aon« 'u -•«
Àmi'ury étûTtsi confondu,»! bon- pleines d’or, je reviendrai un jourJ--n j répondait A eu» esp-rnnee*. il avau, doliur» se confcriircu' «o. q a v:

lever e, que ce no fut qu’au bout de France, et la revanolie qu’autrefeis il c-t vrai, f «lt fana »on iab «ratoiru
quelques Instunte qu’ii prit le» pa j'avuD rèvéo ne^m’édiappera^pasj

impénétrable, »c soulève enfin, li eu
déi hire...........continua t-cllo, jccom-
mouoo à comprendre................ j® com­
prend».

— I*.t quo coni pro net vous T 
— Comment, voua no lo voyex 

p«m F. vou» ne devine* pas. C’o»t la
—Si I. duo'Vôu* * oruo coupable, duel.o»o qui » mWrccp.. U I.U« de

o’®»t parce qu’il avait une raison 
poissante pour le supposer #»•••••••••••

—Laquelle f.................Oh ! parlez I
parles I •••••»•••

~Kl si, près de mourir, il n sup­
plié la duohesBo do se montrer géné

son nuiri.......
— Et Une meme quo co serait 
ont-i-n que c«*la prouverait F ditqn

froidement Amsury,
—Mm» vou» êtes dono avouglo... 

aveugle commo les autres, quand la 
lumière éclaio devant vos yuux F

« d. iVunut —ta ..r .. f.«- ür£

pie s quo lui présentait l’ox-institu - V».us venger I.répliqua Anmury 
trie*. Il examina attentivement mai», on admettant que voe eupposi- 
l'écriture de l’envoloj pe, mais il ne tien» soient fondées, quelles preuve» 
la reoonnut pat. uvcz-vou» contre' la duchesse do Val-

—Cette onveloppo ne contenait- lombrouse? 
elle aucune lettre, aucune indication — Lu lumière ne » e»t fu:to qu a 
dit-il ê Flavia en lui rendnnt les deux dom », mais ju la forcerai à se faire 

U vu'lu, d...lourd j,..q»’ioi j p.plrw. .ou. ootièru.dil Fl.vi. «n-ouligrmnt
—Rien que ce cbèqne A mon nom, obacuno du» paiolc» quelle proin.n 

payable à Now York. çnit. et s'il m’est bien prouvé qu®
Le vicomte tomba dans uno pro-1 c ost justement que j’accuse Mme la 

fonde méditation. jd«ichea»e de Vallombrou»o. dussé-jo
Par moment il so demandait si lo» attendre dus mois et de» aniu'csje ne 

oboaca no a’étaient point, en cfi««t, la tiendrai pa» quitte du ma vie bri 
piieséee comme Flavin 1’nftirniait, et sue, déahonoiéo et, têt ou tard, je lui 
«i la duchesse n’avait point, dans en demanderai un compte terrible, 
une heure d’ôgaroment jalonx,e«»nçi. Flavia était superbe d indignation 
et exécuté l’aoto criminel imputé 4 et de colère. Après avoir ainsi parle, 
l’im-titulrico do so» fille». Kl uno ello salua M. do Korlus-et et s é!ui- 
violento ai'goisso lai étreignait lo gnn lentement.
oueur. »i Flavia, d’accuseo qu’elle —Mon Dieu î pensa Ainanry on 
avait été, allait devenir accusatrice, la suivant dos yeux, cette jeune fille 
quo deviendraient alors se» rèvos m’épouvante I 
d'amour ai longuement caressés F 

Et »A bien a«mee Marcello 
deviendrait-elle * ®on

p:e» «l«i (• iatenn*l:i. Tout lui reu- 
'i»»ait. Plu» tmd lu gu-'rru !*• »é.:n- 
(•iun lui sugg iu l’idée du f.ireer
hloi'ii» et du faire pa-<-er un I. iro;>

j) » * r celui «*«•» h .L» inrnér'ilo*.
Di*<»ns- e tou • nil . ixsMery 

f'oü.ix c::ii b-n 11 plus ch'irmante 
p i . n ij i’cii « u voir. Kilo entrait
* | -, « Il • (î:«. • ' 'Y. UillM IUUM . «*t
Uu(. »u b-vmté <*t «it t.* lux- comme 11(10 
ruorvi i lu pur t ««ttu lu vill*- * t à cent 
li**.i- .» lu rotidx-,

A --i • I u n unl'i ii x l’ii-t-ndant» 
- ct.-ii-M;I i t»i»♦ -u:c-; lin . » tu»
t.r J lin Holl.it ava t invana- 
bleincnt i m>«». i qu ii nu in.*ii*i<»rait

lui fi.Mii.tr "u <l«> «fi:; million» «le 
«|r| ni*-. O -«trait l’A -i' i icain fort 
unit «', « t >ujMf ti.ls ait* ndirent
I-mi »«' j*io»uut r du nrtiives'i q n* 
en- dot f»b i.-u--lût or* liée d’ans 
s« cai «*c. Au «lir «lx* I». auroup xie 
v ns I** rùvo «lx: eu p*-ro insatiable 
était in n v ; selon «jiielque» autre»,

dx*s oxjencm-x's conclimnli'H, mm* 
autre uho-o x-»t «l’ngirstir iinostiuiile 
connu ou tor du» Quantités const-
dérablu» du liqui lus d’luim«..ns«e quantité» do coton S m »a lt : • que I«m -..|U il aurait eii mx-sOru

Cotait nfln d’expennionter au «h* bmhuur dan* t.iutrs *e* entivp'Nu* 
c-ouverto »ur ut • va»lu uch « l** qu 4 le était ici, qu il «1.-vint l*iuiit« t j.i«)\'cr
v ceinti* «le K-1 lu*’t anivait aix Wal. Dans Wall -trial, la nu dos
Etats C «i», p.it ur .i’unu Jettiv lo binquier» ut dus oompugnio» «l'a*eu
recommandation pour sir J«»lin C I rances, on ton «it pu'tr a suré lu »uu 
fax, le principal rn • r« h in l «I .. u i i •* -» ' u» d une affaire lorsqu’on y / y«ii 
du N«vv York I figurer lo nom du su- John Holt x.

A oui u u débarqué, sou juernicr , A pré. avoir réalise d’énorme» béne 
Soin tut du a’en jtiùrir d'un hôtel où fie» dans ce* divers o«>mmcrcos, »ir i d nu tarderai i p .» i lu rvalicar, car
il pourrait s'iustalVr «i'uoe façm ' Colfax aurait pu se ropo-er et j«.uir,. »»» L«« fax vouait duconucvi ir H» p«o-
COnvonablx*. j nu .*ch do l’opuh t»cu, d«-s fruits do I )©« le plus auuooieux qui minai» eût

Cela lui prit t >ul un grant jour,1 u-s luh«*urs. Mai» Il n'« n fut pa» -i mô xlau» un eervuau lunnain.i oui
car les hôtelleries regorgeaient do j ainsi. Pourquoi cette soif do l'or qui, ! b-«n luire Comprendre lus giguntes-
voyageurs. Lo second jour il g «rla ch z lui, allait toujours gramliesantu. qu >* proportions de en projc, il eat 
la chambre pour se remettre di:» futi-i lot squ’elfe aurait dù ôtro si largo, in it-|»ens «bie d'ouvrir un j»arun- 
gue» do lu veille. Lo troisième jour, i meut étanuboeî C o»t ce que nous 
ver» le milieu de ta journée, il du | allons expliquer, 
manda un cab ot ®e fil conduire dan» J«<hn Lolfux avait fait, à irento
Br«ta Iw.iy, lo quartier lo plus ariato- «n», un mariage d'amour et, cinq an» | nur «lu. - «nui rbieionque de « ette
cradquo de la fille, où su trouvait plus tari, il était devenu père : mais dernière : Lemnloidu pétrole est 

SIX tours après utn, unvr®uu.. «v In r®»i h nue «lu riuho industriel. Mui» | «o bonheur, q u II avait ai lotigiempe ; d’origine » conte, 
steamer la YilUAe-Paris arrivait à , il est nécessaire, avant d'introduire i désiré devait ôtre suivi d uno iin j

i
l.'Atncuiq .o,qui a eu ea lièvre d’or 

n égaluinoiil u a Uèvre d'huile mi-

Six jour» après cet entretien lo
arox-lle quo ateamer la Yille-de Parie arrivait à • .. «h* ................... ............ «......-......—, -------  y , ■ i
tour T N\n New York. L’à l’ex-lneiltutrioe et le le jeune savant ch z »ir (olfhx.de menee douleur, 8a femme, dix moi» (A continu*r)
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•MMHIMII
1/honorable M. Larivièro « étoélu ! avant nou*, noua sollioitorlom», onlou'il demandera à M. do Froyoinat

>ou» forme «1 'tt|»|>oh • aeroisnt, comme eu dent er, quo I* . Av>c.|ama|;0n, à Saiut-Bonifaeo. mom# temp- 
fin justifie lu* moyeu* quo I on pout [j y n ooiitesialion dan» tou» le* «u*
•o servir, du mensonge, ot do U très comté», 
lotunio pour hrriver \ *on but, tout ; x
comme l'on doit se eervlr de lu vé* Une dépêcha do Rome dit quo Sa 
rite et de» moyen» loyaux et hou Sainteté h comp vté, ©Ht# M mit ne,

lu dernioio de ses visite» du jubilé.
ué le».

o le modifier. M. Sarrieu, Devillo et 
dice ou de volume* distinct», lit pu- , (lublet vont «o retirer, 
blicttlian do tou* le» document*, lot l'armée ai lkmandk
UC, mtmoin», ,t •„ oui M ''•««vont ; A hi„ on „ diMul*
dune le- archive* de I A relie vécue et
qui pourraient Cire aveu 
et mum u lieu u inconvénient, liv o* 
au public. Nul doute que nou*

I troiivoriou* encore, «* . •» ce» éo ts i

.nevoeu» et i jo projol tlo l'ttugmonuiio,, do l’ur- 
atnn uno, l nï ttiloinundo, Lu idinistro de in 

I g) ii ve a déclare quo le* tempi ao* 
I tuel» étaie .1 diilicile-, «|u1 i 1 n’oxi#-

Part* a tiétMil «I guarauluiu».

Ou eommence à agiter la ques­
tion d'établir a Québec un pure à bo 
tail. L'avi# necOM#airu pour obte­
nir l'incorporation d’une compagnie 
à cot effet sera donné, dit <>n, d'ici il 
quelque* jour*. Le* directeur» pio 
▼isoire» seraient MM. J. G. Rus# 
Dobell, Borstall, Sir A F. Caioiq 
l'honorable l\ Dcbioi», etc.

Cotte compagnie s’accorde avec 
le» vues do lu compagnie du Pm i 
fique, qui a I ndention de faire de 
Quebec un grand paie d'exporlu 
tion de bestiaux, eu utilisant le» fa­
cilites exceptionnelle* d’tiubarquo- 
ment et de débarquement q-'ofiïe 
aon port.

Une autre question soulevée e»t 
celle de ssvo*r si le prisent site, à 
Lé vis, pour la quarantaine, sera con­
serve. On sait que des animaux in- 
fcCié» y ont été til atlus, dâu» ce* 
dernier» temps.

Ce site otl're t-il maintenunt les 
même* garantie." aux ma» chauds ie 
bestiaux ! Ou ceux-ci uuront-iL la 
même confiance qu’uuparavant pour 
y met re leur téiail ? t e sont au­
tant de question# à débattre dun* un 
bon esprit et dans l'intérêt general, 
en mettent tout esprit de clocher de 
côté.

Si le a'.te do Lévi# devait être 
abandonné il ne i-crdi pas U tfl ilc 
d'en trouver un à proxirr ilé du ba­
sin Louise, a.r lu rive de IL-aup^rt, 
ou sur la rivière Suint t.baria».

Nou* sommes heureux de cons­
tater que ce» diverse» questions s’a- 
gitei t t-ei u u-cinciit.

Avec de l'entente et de l'énergie, 
le poil de Québec pourrait bientôt de 
venir un cenlie d'activité, plu-* im­
portant en< oro qu’il ne lu lut, «utrj 
fus, loisouo In coi rtiuction des na­
vire» y florissait.

La vraie ligue courte.

Nous avon-dit un mo , hier, de 
l’entrevue qu'a eue, jeudi, lu chambre 
de corumetco avec l’honoiable M’rn 
Atkin-on, de J’Etut du Maine. Ce 
monsieur est venu ici pour fair® 
mousser un projet, qui intéresse j ar- 
ticuliei ement Queb o c et son port-

Nou» avons parle, dan» pii autre 
numéro, de ce j rojet, qui consiste h 
relier le chemin de fer Levis el 
Kennebec au ré-eau des voie» ftriée» 
américaine» el de l'Etat du Maine, 
avec prolongement jusqu’au magni­
fique port de mer de Wiscu*«ot, &ur 
l'Atlantique.

Ce” te voie e.-t de 385 milie» pi us 
courte, a partir de Qébec, que celle 
d Hul.fax tour atteinuio l'Atlan­
tique, et offritmt un avantage paît - 
culior au trafic du Pacliqur, uin.-i 
qu'aux touristes américains, qui vi­
sitent le» places d'eau du Saint Lau­
rent.

C'est la réalisation du ce projet 
que i’ >n signale comme devant nous 
procurer, dun» un avenir proebuin, 
un pont »ur le Saint-Laurent, ptè» 
de Québec.

M. Atkinson a e’.e accueilli pur 
notre chambre «le co-imerci*, qui 
lui u vote de» remerciement», cri lui 
prome tunL d'uccord«r a *un j>r*»jot 
toute l’attention qu’ii ment».

^ ........ i . , tait encore aucun lai» jor, mai* que,L’inauguration officielle de In 1er- i d un autre Hge, qui ne sont pu» de» ,........................... . ... ^ .. .
i meau vaccin,èBalvonie,Saint# Foye, ' mundeinonts, une 
un ru lieu, selle après midi, a t bien preuiuux pour 

' heure». canadienne,

l.a compagnie du l’acifiquo eu 
nadien »e propose d'utiiblir dea corn 
municationa télégraphique» directe» 
entre l'Australie, la Nouvelle -Z# 
lande, lo Canada et l'Angloterre. au 
moyen d'une ligne indépendante et 
libre de toute influence étrangère.

On croit qu’on |>eut arrivera eu 
résuliat en établissant utio chaîne 
du i «b o» a tiaver- l'Ocem Pneitiquo 
de Brisban e et Sydney au uord do 
lu N- U 'ol'o-Zéiande ; et de Itrnî 
le» llu* Fiji. Fannigy, Sandwich, jus­
qu'au detioit Barclay ot I i lo \ an- 
eouver, et passant par la viIlo do 
Vaiicouvor, terminus du Pacifique. 
De Vancouver la ligne t 1 graphique 
suivra b» voie du «humi i du Paci­
fique et pourra être prolongée jus­
qu'à (lUMjté.

Do Cfrtspé, un nouveau câble pas­
sant par le détroit du B Hu l#lu 
seruit | o-é et su leodruit • n Angle 
t. rru ;’i moins qu’il Mirait to-f iblu 
de louer une de* ligne» atlant'qiie# 
existantes. La longueur totale «les 
c ble» linu» les océan* Pacifique et 
Allant quo proposes seraient du 11. 
135 et lu l •' gueur sur l * continent 
de 3.450 nulle», faisant pre# «lu 15,000 
mille» en tout.

♦
Lo bureau Je santé d'Ou'aouai* n 

publié son rapport annuel. Il y a 
eu, durant l'urinée expirée. It* 31 oc 
lobre, 967 décès, dans cette ville, 
soit 2u6 Je plu» que t'unnee précé­
dente.

On compte 657 dec*s juimi le» 
ci funts uuiessous «L* 5 an», et 14- 
sont morts A l’hospic.* d,.# cnfauis 
trouvés.

x
Un g'*a*ii nombre de pcr-Mir.i* 

ignorent, peut-être, que, parmi le» 
pro luit» du Canada envoyés a i'Ex 
po-itlon coloniale à Londres, le ta- 
b ic camdien éta t représente par 
plusieurs échantillon».

Sur fi** vingt cinq échantillon»do» 
differente» colonie» britannique-, 
c n lu tabac canadien u morne le» 

e oge» du jury, ainsi que cela -e 
lu d ins le Journal de la Chambre 
de Commerce de Londres journal »o 
ci édité, et fonde d-iii" lo but d'ei cou 
rager le» (apport» entre toute» les 
chambrée de commerce de l’univers.

X
Le* revenu» du chemin de tor du 

Grand-Tronc pour lu semaine der­
nière, sont :
1885— Pa<*agers..................... ¥ 9u,615
1886- * ......................  102 117
1885 - Fret.................................. 224,646
1886— » ......................... . 233,693

Nouvelles générales
C'e"t aujourd'hui qu’a eu iou la 

présiMiluiion de» candi lut» dun* fi-»
Comté» .iu Montcalm et d'Iberville.

L’a Iver*»iro du M. Tnillon e«t un 
M. Ecrément, notair , h_<u de 73 an*.
CV»l, dit on, u i con-ervut'ini du la 
nuance du l’Etendard. Non- verrou-, 
dun* une »emaiue, m hiii »g«* lui 
permet eue -re ü’ucquenr de lu ca-
gOMMJ.

Dan- Ibervulc, le candi iftt de l’A- ' tail» intime» Ue »on gouv»rc»ment, 
tendard, M. George» Duhamel, »e 
montre* plu» rouge quo tou* lu» au

notre hi-loire

Total pour 1 ‘85........... .
» * 1886...........

......... $315,259

..........  335,810

Augmentation pour 1886........ 20,551
x

La nouvelle église catholique de 
Notre Darne du Bon Con»eii qu’on 
est en train d’elever, A la 90o rue et 
2o avenue, A New-York, sera inau­
gurée, selon tome probabilité, ie d- 
inanche 12 courant. L traqi o'lo sc.*a 
terminée, cette êgli-e qui est la ru- 
proJuction « xacte d'uno (Kli»u go­
thique du quatorzième si -cle, sera 
l’unu des plu» jolie* do New-York.

Archives roigiausos
MM. le* abbé» Têtu et Gagnon, 

de l'ui chfvcché, ont, parait-il, entre­
pris de fuir j publier iou» lu» mande- 
munis de» evèquca cutholiqurs du 
Quebec, depuis l'origine de la colo­
nie jusqu'* nos ours. Nou» nu enu- 
r on» lio|> api iandir ù ce projet. 
C’eut une œuvre patriotique el nu- 
ionulo qui huiu, lion» un »<>iuiue» 

"ûi-, conduite à b mtie tin, grâce au 
lu ent, au «avoir ut à l'uctiVite du 
ce» ine-siours.

Il»«ont à lu «ourco mémo of. peu* 
* ent plus fucilemont que tout au re 
ci udit exécuter ce magnifique lia 
va il.

L honorable M. Biuniuct, béera- 
tuite-provinciui, u fuit pu lier, cette 
milieu c*' l'atinuu durtnere, de" volu­
me# bien précieux pour notre in • 
loiie du Cnna la.

l.a Collection de documents relatifs 
à la Souvellc- France et lu* Jmjt men s 
et diltb.rations du Conseil liuucer ai

Cona#il d# ville

A la "éaucu d'hier un ►(» r, le con­
seil m oie Miisi d'un c(>iupto tran*mi* 
par M. Bcuiner,demandant $Jtt3,(MiO 
pour travaux fait* en dehor* du cou 
trut du l'nqiiudun.

M. leçon*' illcr Barbeau n informe 
le conseil qu'il retira t »n démi*«iou, 
ayuiil fie Hollicilc do fi* fane , ar un 
^ran i nombre d’électeur».

Lo rapport de* revenu- e» mar­
che», pour le moi» de novembre, u-t 
coin me » u i t :
Marche Fin lay ........................... $!.'».* Od

■ J equo* Oartier.......... M> ou
b Berlhelol...................... 31 50
• Montcalm .................... 61 00
■ Champlain y cornpri»

lequniagu................. 1557 Ot).
Le coini'A d.-» financu# u lecoiu- 

uiandù d'accorder um exent i ion 
de taxe», pen.:-i»it 10 an», i lu Isb: • 
quu du i rn:igo», a lu lahrqit-* do 
Cori-ci*. ut a la mamifac'ure d'a»- 
bo»ie, et a loutu u uveile m mu Pic­
ture qui empto ta 50 ouvrb r».

Il recomniandu aussi d'uxenvner 
détaxés, peudanl 5 an», ceux qui 
construiront de* maisons sur les 
nouveaux terrains vagues qui 
trouvent dans cet lain* quartier» do 
lu vii le.

M. l’echcvin Chouinard a donné 
avis qu'il proposer), » la prochaine 
eéance,certaine*résolution» relatives 
au pont »ur le Saint-Laurent destiné 
a relou* Je l'aciüquu ù l'inlorcolonial.

j - *, . i dan* un m|<s peu éloigné, l'Aile-
•mi u i • i e u » pouvait être ont rainée dans

unu guerre.
l.'Allomagiio nu peut rester in 

difiotcnlo à lu vue de i'ariuouioiit 
do la France.

tl'iRT Uü OtNtBai. piTTlK.
Le» journaux du Fan» annoncent 

In iik rt <lu guiufial INtlie secrétaire 
géiioral du présidunt Grévy.

i.A Qt'USTlON IKI.ANDAISE.
(Jii dit que ie gouvornement u de' 

eide du anjipriinor lu» u.»#umblûue 
d'intimidation i*n îrlnndu et lu faire 
prévale.** le» «iroils do* land ords.

L’INSTITUT CANAUIEX.

L’Ii stitut Canadien a inauguré, 
hi* r au .-oir, la série do ses «*<m to- 
renct-s anmiciles, d'une manière 
lié» biniante, par une interessunte 
caufcoriu donnée p r M. ie grand vi­
caire Hamel sur « Le Lungug» d i 
geste, u Lu pnpnlanto bien etabliu 
du confer-noior u\ait nuire un uu- 
ditoiro noinfinux et ch i»i, touj mr# 
avide do l'entendre. Nous n'nvjn# 
pu- be.-oin d’ajouter que le confé­
rencier n'a pas trempé l'nltcnlo ge 
nérule.

M. Hamel avait donne, il y’ u 
quelque tfiup», au 8e|)tuoi* Haydn, 
une e«)nfor«nce »nr le langage du lu 
musiquo, la cauhorie d’Iiier au soir 
en a été le cou plument. Nou» ne di 
«on» rien de trop eu affinnunt qu'il 
n traité s >ii sujet en maître, on nou- 
no sommes (juu l’interprù'e tidùlu do 
t«>iit l'an ii <>iro. Lu go-t-, lu rôle 
qu'il joue dm s l expros-ion des #en- 
liment» de l’aine, »c» mo lification» 
ont été expose» aveu unu giandu 
clarté, et non» o*on» croit o quu 
plus d’un uuditeur n appris mainte» 
eho"0* qu’il ipnorait. L’intérêt »'e»t 
soutenu jusqu’à lu tin.

Le Pacifique
Celte voie ferrée couvie 2,907 

mille» entre Montréal et Vancouver, 
c’est-à-dire qii' dle a 382 mille» de 
racourci -ut* lu chemin du fer q* i 
fait le sei vice entre New Yoi k c'. 
Sun Francis ". i) Liverpool à \ dii 
oouvsr j ar le Pneitique canadien lu 
rouie e»t du 5,160 milles, tun li» que 
du Liverpool va New-York a .San 
Fiuneiscu p r lu chemin d* fur 
« Cm on and Central l'actfic, » il y a 
5,830 mille-, ce qui donne un ra­
courci de 721 mille» à la lignu ca­
nadienne Pour se rendre a Yoko- 
homu, il y u pur le chemin du ter 
c nadien, 9,546 milles, c’c»l-à dire 
88'» mille* d* m*)in» «jue j>ur New- 
York et San F ancisco.

Lu charte du Puciti jue cuna lien, 
date du moi* d * février 1881.

Ju*qu')ib>r» il n’y avait quu quoi 
q* e» tronçon* do ligne qui ciment 
»<ui» le c iiliôlu du miniutèr )ie* 
Travaux l'ublic». Cette charte 
donnait do grand» pouvons n lu 
compagnie lu Pacifique. Elle l'un* 
ton-ait n cuii"truiro do» embrun fie- 
ment», à établir des ligne» lélégr «• 
|ihique», A avoir de» steamer». A lu 
tin du 18*2, ii y avait l7.Ju mil e.» 
du chemin en opémtion. Eu 1883, 
2,157, étaient parachevé-, (’u ne 
fut qu'eu novembre 1885 que fi*

Tritm riaux

cour u k révision U t» jugement 
i q* triant u <Hé i eu lu par celle cour, 
l.j jug.'inot t i- • rapporte ù la *uc- 
ci -ion do Lu M. B. Diouiio, iio C'a- 
CaUll i.

M. Donne, par »ou testament, 
avait institue M. Chai le» Bertrand, 
du File Vertu, M. J. B Beaulieu, 
du C.u.’ouuliu, et M. K.zear Puilalier, 
du Fr a- er v1 ! !«■, eommu -» » U» i iliors 
ÜduC'airi» et usufruitier», pour 10 
au#, de Iou» » - bid.», H charge du 
lu* remettre A M >u Bertrand uu 
b >H t d-> 10 Ml té ».

Deux ce* fiduciaire-, MM. Ber­
trand 'l U'Utu: eu f.'étant reuni» 
en.*r„io.>\ • iie.ru t jurante no
lui i* , Uie n lin n la fiducie et ru- 
matin', oTanl . epoqiio tix u par Ij 
testament, 1»** bi n* a Mme Bar 
trend, maigre les onjoutioii» du 3* ti- 
dueiune, M. Pellaiier.

Après li pa»#alion de o* t at.*t»; 
Mme Burt mill jiorto, contra M. 
Pelletier, ui.u aeln-u en lu t .lion n 
compte» pour $20.000, alléguant 
que M. Pelletier avait udintmstie 
fi-s bien» du M. 1) >n o- pendant 
loi gtem ps et qu'l n'i.vun pu» i o. du 
complu do von admini-liulion.

M. Bertrand. >«m epoux, était aus-i 
demundour itans Diction, eommu 
cuialt-ur e la veuve du M. Dionnu, 
qu il avait fuit interdire pour do 
mener.

M. Pelletier re défun lai en répon 
dant à i a ti n par deux moyen- 
pnncipuux :

10 En al *guant quu lu» actu* pur 
le-quel* MM. Bert i and ot Beaulieu 
avaient mi* ti i n la n lucio, ôtaient 
illégaux et de Mil «fi t.

2o En alléguant qu’il ne devait 
aucune r< d lition île comjte», vu le- 
oirconülancea dan# 1 r q iclfi*» il avait
agi.

La cour Supérieure rie lvitmoura» 
u.-, pi e tli'u | nr lbonoiable jure 
'Jurehctc.i'.i vail donne gain du 
citu-o » M tmrii nd t ? a son épouse ; 
elle avait condamné II. Pelletier à 
rendre complu ou j | uyvr ÿ2 ',000.

M. Pelletier u in et il laean-ocn 
Ilevision, et L*» trois juge- du ia 
t'our, * .’ni aininil.*, lit renvoi* é 1 * 
jugement n l b 'inuabln jur*e 1 -• 
chereau et ils ont ronvoyu l'aetioe 
de Si et Min • Bertrand uvco dépens 
tant (lu la C >nr Supérieure quu du la 
cour du Révision.

La Cour do Revision a déclaré 
qu’il n’elai' pu» comptable el qu’il 
ne devait rien à la »ticce-»ion de M. 
Dionne, mai» ello n’a pas juge sur 
la vnlulito do l’aoto i nr fi* juol Ber­
trand et Beaulieu prêt»-ndent avoir 
mi» li m u I a lili eu.

11 va probablem nt en ré-nitci 
que ou- pa-ti-'S vont muinionant re- 
oornme r-. : le pr <.*e- »ous unu n itie 
forme, po u t iru ri *i 1er do lu vali­
dité <ie» Ji-jioolion» tc-t unont aire» 
do M. Diontiu et d n aelo» passé* 
subséquenauient par la majoiite le# 
fiduciaires.

cot a Dü UECORbEK. - Cinq jeu 
n»-# gens ont r •mpinu duvr.nt cutte 
cour j »>ur aV'iir iroi b é I ’ • • r 11*.», di 
munche, i Pint rieur e à l’ex èrieur 
de la stlfi* lel’Atméudu S.lut. Il» 
r>nt plaidé non* o ijoiblei» et leur 
procès n t-ie ajourné X lundi.

*. Madame Mincie llsuk, prima 
don*)*» d-*a 0|>ura- Italien- lu Lon­
dres ei <lu Norv-Y'olf, ut de» Opéras 
iinpéri ux rl* Beilin <*t <fi Vienne, 
fera #on s; pari ion, a Quebec, lus 13 
ot 14 décembre p m*iiI

D'apr»*.- n - joii niiux «ng'ais,com­
me lu T>we*, «le I oc tr **, entre au 

jii##, Quebt'u aura «lors l'occa»ioti

du
I #niit du» minus inép'ii» b.u.» j.o*ir eiti juc, l« 4 juillet. 
I'ou# ceux qui vond.oiit e u lier s heure» un roule.
1 fond les origine# rie la Nouvullu- 
I Frame; il» y upprondioa le» dé-

nhemin fut complètement termine. ,
I... |.r«.r.ier lui liim-t lartii .lo i l '">» i*' •
Moi.n .l, c ...ir .lu 28 juin 1886, eu ! * ................... . 'lo

ni riva pori Moo ty, sur l’Océan Fa­
it avait ete 136 *t H

de »a legislation, de se* usage#, et eus 
mille petits fuit» qui servent « 
uit ttre en relie! le carnetè*e et iu vio 
propre d'un peuple. TnU » ie# born 
me» sérieux, tou# no» érudits ont uc- 
cuoi li ttv.c des trunnpciU «l'enihou 
eitt#mu c.** importanie» puldications.

DERNIER

CUUETIN tranSATIANTIQUE
LA S1TÜATI0X KN FHA.NCC 

Hier, a lu clmmt.ro des député»

très rouge* réuni# pour su faire ac- 
oopter de eu c-rnié, dont lu iibér-t- 
llurno e#t bien connu 

Ce pend ut, I* L tendard n’en c»t au- 
cunement #oandaii»e. Ce journal vou­
lait poui tint Jéliure tout e*|#rit du Mu s c'est la re igion catholique le ministre do l'Intérieur. M Sar- 
pui ti. Faut il pour cela #u n.otlie qui a lormé, deve oppo, proU-gé et ifi u, a combattu une p oposition 
iou# ia banmero du parti opposé ? »■ uvé e peuple canuüien ; elle est demandent l aboiitio i rbs» sou*-,'!v-

x i à la ba-o de toute notre histoire, fut*, et il u promis do soumettre un
L. pétition oontct.nl l’oUotior. j Au "i d« docu.o.nt. roligioux, toi. projet .lo loi pour l'.bolition p.r- 

d. M. Jotenb M .mi, depute d. ! «»« )•- m-4»do.no»u d. no, «•«,«*., lieh. do ce. el.arKe..
Cb.ri.coix, .été produit- In cou.-, ►»<•* <!«'*• ti»po.ti..-e. m.jouro «t M ,lo troyc.net . pr.. purl «t.

„ ,, ,• 1 ,, .’.bien propre à icpandre une vive débat et a nmroche ft I opp aition do

SI VOUS SOUFFREZ 

DT N DD î CST ION BUVEZ 

L’EAU S! LEON' APRItSl 

CHAQUE REPAS, ET A 

J EU N POUR LA CON­

STIPAI ION.

G ING R 'S LA MG LOIS ET 

C.e., QUEBEC.

I? f#*r,*r 1 S6 iS-lm

lundi. I e |iét.ti-.......ru t'.t M IHnil"""1 l'r,,Pre » Uv» débat et • repioclie A l’opp
B ... h .r.l, de. K bu . Vin d J .S 1 V’ute" nu', - i **« Ion un lo, occn.ioni do ron-
............... . i vi i . , i* .. , . feionl ie digi e , ei dant <lu ceux ver-er lu gouvernementPei*fitull,*lü II» Maibaiu, tat I aVoOMt . ... 7, t> t i . ' , , ,
du létiii in-tiiu SUe * honoiable M. Blnucbet a eu Li chambre a h io, té lu u olmn

Lu» «I eg m» de la pitit.on - ut J l’heureu* idee de «uinrauniquer au demandant I abolition de» #o :s pro
le# mémo» que dan# toute» lus CmIi 
leat-lion# d'éiectiou.

~L'Echo de» Lau'entiJet.
x

S DIVERS
TKHI'IUATURX.—leO froid e-*! tfè*

L
la léginialure locale a Wmnip g 
eu liuu, jeudi, dun» les diver# uouiie» 
du Meoiloba.

public. ' fut-, par une mnj ri e au 13 voix.
Nou» faisons de» vœux pnur quo incitant ainsi io gouvernement en 

M <1. fi s abbe» Têtu vt Gugno*. re«i#- minorité. 
si"»ciit dan» leur belle e’-.rupii-o et A la demande do M. de Freycinet vi F d<*jui- hit r. «t le fleuve <*#t c.*u
r* Ç' ivent du tout I" n.ot.de l'accueil la Chambre a »tis, emlu I* tourn e vert du glare C 'tnmu un hiver.

Qur rnerite leur zele pour permettre au eabinet de ileiibe 
ter #Ur lu hiliiution.

Cn croit quu M. üiévy est oppo

*« nomination du» candidat* pour favorable que 
igiidaturo locale à Winniie g a patrio iquo et intelligent.

S i1 noue et#it permis d'emetlrc

lit riviere S'aioH 'harles un e* t au* 
«i toute couv« rte, et si le froidconti 

nuo on pt.mre la travorrer sur la, — ' |r i IUI1 VlliVUlV x •••' vn» Kl ' w | - v. w. ■»

I ioi une idée qu’on e peat être eue *e à le diseoiutioo du mioùtère st giaee duns deux ou I toi» jours.

I l’eolairaok o* i-a ville — Ii» 
coiniiagnie du lumière électrique, de 

» Levis, offro de fourrir 100 lumière* 
| (tour l’éelairagu do la villu, pour 5 
1 an», A raison de $12.0)0 pur année. 
Si le.contrat lui était doono pour 10 
nu#, «Ile n'exigerait quu $11,600 par 
année.

TKuoitjNAoK.i u ximia —Les «m- 
ployé» de la inainou Burnarl el AI- 
luire ont préaenté, hier, à leur» pi*

, lit n# leur» portrait» qu'il* ont lait 
j poindre a l'uuile nu couvent du Bon 
• Pasteur, à l'occasion du leur fête pa­
tronale.

Le# employes do MM E et A. 
Robitaille, manufacturiers du vinai­
gre, témoignaient, jeudi »oir, leur 
sympathie pour leur» patrons un 
leur présonlunl un maguilique ca­
deau.

l'EINTMR CANADIEN.—On UlinOUCO 
(pie M. Charles lluol partira, pour 
Paris, dun* quelque* jour#, d'ofi il 
ruviundra au Canada, i'unneo p'o- 
i haine.

macadam.—Lu onmi le des chemin» 
u rendu du faire l'ensai, pour maea- 
dami#er les ruu» du la villu, de lu 
pieriu granitique de* carrière* **o 
Bourg-noms, *urlo cUoiniu île fur 
du lue .Saini Jean.

GARDIEN» DE NUIT.— Lü lump» e*L 
arrive pour le# marchand» du *o 
pourvoir du gardien» de nuit. MM. 
Dulàgu et Belanger ont commencé à 
agir comme tel» au faubourg Saint 
Jean.

M J. B. Picard a été engagé 
comme gardian du nuit |>ar lu# 
murchund» de» rue» Saint-Vulior ut 
Saint Joseph, Saint Sauveur.

iauriQLE de soit. —Lu# liquida- 
tour» ti « lu banque d’Eehnngo ont 
vendu lu fabrique du soie Corn veau, 
» M mtréul. à MM. A. F. Gault et 
i’. James Claxlon, pour $30,000. On 
»u |>roposu de former une coin pnguio 
a tond» social pour continuer la fa 
brication do la »<>iu. Cette 1’..brique 
ava l coût* $80,000.

M Coirivoau »e propose de cons 
truire une fubr q iu du *"iu s Saint 
Hyacinthe, lo printemps prochain.

vr.u.-Jeudi #oir, le toi a pn» sir 
fi* toit du magasin du gro» du MM. 
Hamel et Cio, ruu de# Sœur-, bu*?o
vil u.

Une alarme a été donnée et lu* 
pompier» en ont eu facilement lui- 
on. Lu feu avait eie commuai jué u la 

maison pur un poli' p ë u dont #0 
sui vaient de» plombier- qui travail- 
aient -s ir la maison voisine.

accident.—Il est arrivé, hier, un 
accident qui uura t pu avoir «te» sut 
te» funeste». Un vieillard du nom 
du Loni# Sam#"n, demeurant au 
2'* dépet, Lé vu marchait t»*an i u M le- 
ment sur la voi • du Grand Trône 
pendant qu'un** locomotive arrivait 
doucement derrière lui.

On suppose quo lo vieillard 110 s’é­
tant pn# mi» .*t#s(*z do côte pour lai# 
#cr j'U-sor lu loc moti'.o, a été #:u-»i 
|>ar lo chasse-piurro do l'engin. H 
se fit traîner quelque* verge*, le# 
jnmbt'-t.rotenue» .- ni- lu 1 liasse p cire 
et la têtu lui fr ii part sur la terre 
un «i« Iioth rie la voie

Mais h'*urou*emuot l'ingénieur 
son aperçut a totnjts ut renversa la 
machine de in iucoinotivo qui l’au­
rait infaillib'Cmont broyé O * *’om 
pre#»a nmoor du inalh''iireax qui 
avait perdu n>nnuis»oncu.

On tu transporta a su domeuro ut 
lu Dr La fl oui niuiidu en t mto hâto 
constata plusiuur* blt s-uiv» sur la 
t été.

Quoique temps après le blessé 
»’e#t levo ot s’e-t mis à parler, mai# 
il n’avuil aucune connaissanou. f.u 
médecin p •n#o qu il y r» eu ébranle­
ment. du eu veau. L'accident n’aura 
pu» de #uit- » gravt. ».

OliAND INCENDIE A SAINT II TA CI N 
tue. LTie dépêche de Saint-llya 
cnithu iiotin annonce que lo feu #’c#t 
déclare dun» l’étnhiisHoinent du M. 
L. P. Morin, h Saint-IIy.icintliu. 
Lu# scierie-* mécaniques, In manu­
facture de cliâs-i# ut «lu cadre» do 
poilus; tout a été dévoré j«t« r lo» 
tlum mes.

Une gr ndc quantité du maté 
riaux, du châssis ut Je porte# a cto 
réduite en c« ndre*. Le# porto# #’e- 
lèvent -r environ $20,000 ; lu mou­
lai.t de# t*».suinncuM n’e-t tjuu do 
$3,500. Tou» It # efforts dea citoyen» 
n’ont |>u contrôler l i teen iio.

EL'NllKAILLE» MILITAIRE*. ~I.cs lu 
l'éraillus du t'. French, membra du 
corps «lu |n euvaluric, ont eu lieu, 
hier, avec les honneurs militaires. 
Le d*-ftini é’nit âgé de 30 an*. Il 
était nu-if d’Irlande et fai-ait partie 
de Fi-rrnéu nglai#u lor# ilu la cum- 
pagne d’Egypte. Il avuit obtenu 2 
ined .tille-,

n. - pa rl s •• LTi n» m mû Emile-Pierre 
Pouillon, âgé du 33 au#, origin* no 
'u N m. », departement du Gard, 
Franco, e-t parti du Havre pour le 
(’«nu ia, lu 3't juillet 18S6, avec #a 
femme, Muiiu (Jbaix, ncu à Bunillur- 
gue, Gard. Un ignoro co qu’il# #ont 
le venu# et on du ni un lu à ceux «pu fi .* 
connaîtraient du donner leur 11 lru-#o 
m t'.ello à M. Etienne Ftmil'on, fi 
ruo de# F .111» àClisux, Ni me», Gard, 
"'i au connu ut général do Franco, h 
Québec.

8'-* ANNIVERSAIRE DE MAP.IAGV.— 
Si I on » n croit une dépêcha do Ma- 
tanioro-, Mexique, M. Hamul Bur 
rient, ngé du lo2 ans ut #n tomme, 
ago * do 96 au#, ont ce ebru lu 80* 
a 1 iversairc du iuur marutgu au mi- 
lit u du lours amis et du leur» dos 
u ridant,* allant jusqu a lu quatrième 
génération.

r au.E.i c#—M. ll»)in#s Livoio, 
ni arch uni, do l*r«s' mile, a fait co# 
s:un do »c» Diana pour iu bénolicu de 
son ciéanciers.

— Nathaniel Miclmu i, marchand, 
<1« Sain;-Eloi, comte de Témitcoii iia 
n fait cession du *u» bien#,Actif ; $1, 
40d, e* pathif a pou près lo meme 
montant.

Jam#» UuLchur J, Riinouski, fui- 
> nnt affairu m>us la raison * >cialo do 
Buicburd.fi eru# et Cl#, s fau cession 
vol >ntaire de sus bisns

BÜLU Ïiif Cl) .3

L’actif #st oatimé, dans la c#s»l<»n, j fcfilérablu, cotte 
à $23,U00 ut lo passif est du $14,- 
000.

L'na-einhléo général<« de» créan- 
eiur» aura lieu, lu 24 déeoinbru, à 3 
heure».

la diphtérie.—On rapport.) quo 
cotlu maladie fait de# ravage» dan# 
la paroi»»# JuS »inru llunétlino, cuinto 
du.Do»che#lur. Quoique 1 «*i faut* ont 
déjà Huoooinbé a cuito maliniio et 
plusieurs un aont nlluini# acluollu 
ment.

FAILLITES.—Virginie L'ity, Nev ,
2décon)bru.— L. B. Frunk**! «I C'u, 
la plu* anuiuimu maison fui-mt des 
alla:ru# «lan» fi’» mine# de eu* Etat, 
u-t un faillite aveu un passif do $915,
000.

Toronto, 2 décembre.—A uni a* 
sembléo de* crounoier» «le .Silver et 
(fie, innnufacturici# du ch»uaauiuu,
10 bilan «un m is donne $17,Oui) do 
passif et $ Ii).Out) d'actif.

Ou u offert 45 cunls duu# la pias­
tre aveu garantie. (Vitu offro sera 
probablement accpteo.

DANGER DE» CHEMIN» DE E E II. lu) 
i froi i, di-ail un aiguilleur, c*t uu 
i terrible ennemi jmur I-* employé»
I du# chemin* do fur. Un faux pa#
• peut «mener la mort, ut jo vou» di* 

q il fait Iroi 1 01 quo l'un a
acomptur u\uu lo ter 1! n'c-l |>a# 
tuujour# facile d'etre exact. Par uu 
froid tre» vif lu# employé* du 1 lie 
nun «lu f<*r sont toujours sur leur 
gai du, parce qu'alois lo mutai U.-.1 

j très fragile.
UN MAI UK OGTOUtNAlKK — Réooni- 

ment « Budlniry, Amrlelerru, le 
maire M. O. W. Andrew», qui rem 
pli«.-ait lu charge «lu maire, il y a 50 
an», loi .-quu ia reine n.onto «tir U* 
troue, et 11 « te éi-heviu du bourg 
coiibiummcnt depuis io« », ot maire 
« n tout *ix fois, a reçu en cadeau 
un magnifique servie*) «*u argent, 011 
memo tump- qu'une adresse. M. An 
«Irew», qui est ago du 83 an», a as­
sisté, lo lendemain à uu dîner donné 
en son honneur.

LE CH .LERA A BUENOS AV RK*. —
i Mirant le# 24 heur.» tenait eu-,hier,
11 y a eu 17 eu» nouveaux t 9 d. eé 
dau# la ville. 34 ou# ut d5 dece» a 
Ro-urio, «.t 12 <•>.* ©t 5 doue* a l'or
«IOVII.

—On t ru va lia ù ucKver le t«)it 
«lu pont Victoria.à Montreal, afin d«

, donner plu* de lumière ut de venti­
lation.

Kingston, 2 déo. — La navigvion 
«**t cl"S • pour celle unneo Pou 
«lant i’uto 6,514,305 boi##eaux de b.u 
amenc.iiu ont été uxi-edie* d’ici à 
Montreal. C i *1 l’expe >i< iou la j» u- 
<*on#i lui able dej»ui« 1880. Codes 
du# année» dernièi c» »« #ont chiffrée» 
c.»miuu #uit ; IB^U, 12 500,(Mit) ;
1881, 5 00,00; 18*2, 4,500,000 ;
18-3, 5,750,000 ; 1884, 4,5o0,000 ; 
lbaô, pré» do 3,0)0,000 Je bois-eaux.

— Il y s en, durant la semaine 
terminée, lu 3 233 faillite» nus
Etat# Uni - «*t n 1 Canada « Outre 2») 1 
m «cmaine piecêionic.

CN St ICIDE
rmiur pour lo
WooJward, a tem un*< unq iêtfl 1 
.inc vlan 1, n.ercredi <lein er, «ur le 
ca iavru d uu fio *imu trouve » »u» in 
glu u dtt'i# lu en tirant Hull.

Il e-t con-tutu qu *, dimanche, l>- 
28 novembre, lu défunt partit [.«nu- 
lé chantier du MM. Baldwin et (lie 
ut demanda d’y être employe.

Il lut engage « $20 par moi* et 
commença a travailler, il travailla 
jusqu’à Itinii matin, à faire un * he­
rn i n «l'hiver, et alors, âpre- dîner, 
prit #a hache rt partit, :t n-i qu’on 
ie si.pp mo, puur terminer sou ou 
vruge.

1.0 soir, voyant «ju'il n’était pa­
ds retour on c miinença de# rech r 
chu# et #on c davie fut trouve dan# 
ls courant dr Jla.l #011» la giuc. à 
environ quatre « cir q pied# «l'une 
ouverture «ju 1 avail été recerninont 
prnii.juéo ; la hache <1 u detunt fut 

' trouvée sur ls bord do cette ouvor- 
i tur»*.
j 11 disait su nornmor Edouard C«ir- 
, rnn lorsqu’il fut engagé, et qu’il ve­
nait pré.» d« (Québec. Il u#t âge <l\*n- 
v ron 35 a 10 an-, et i. 5 pieds et 10 
potM Oido hauteur ; #cs cheveux tr« » 
abondant*, #out châtain».

L p irlait iroi# ciiumiHu* <i«<nl deux 
i do laine gri#o et l’auiro de colon 
barré bleu ; caleçon gri» habit noir, 
ve-to et i»*». tu on, tout du même 
étoff * Il jj«)rtj unu tnou-taclm blonde

Aucun cbapeuu no fut trouve av«*( 
lu Corj»*, Dan# «es habit» on trouva 
un porto monnaie vide, uu pou tlo 
tubue, une pipe et une uiilu btdte 
pour le# allumcilra. 11 n'etait [«a* 
j.ereonnullenient connu de# tém .in#
« I «i'.iucunu por#onno dun» lu vui-i- 
nugs.

•Su# municris ont été d*cri'us 
comme étant « eilo» d’un «le-»* - j mu 
Le jury u r«*n iu lu verdie! du «uicidu.

Lo coi [t» a été inhume dam lu ci 
met éru du Auckland.

Avis AUX ilkuEt.— Lo »ir««j> c li­
mant do Minu Winslow devrait tou- I 
jour* cite admiivetrù aux enfants j 
qui surd «lai.s la période do ia dcriti ; 
tion Ce sirop caltno l’enfant, amol 
fit les gencive#, fait cos-er lu# ao 1 
leur», fuit disparaître toute- lu» 
coliques et «*-t |e meilleur remède 
jour lu dilmirbéo.— Vingt centins'a 
lw)U»uille.

6 inai. 1886. — 12m._
Demande? I«>s euvonn rnédici I 

na ix du Dr l’.-i raull qui guéri«»ont 
toutes lu. iiiain licsdo la pu.ui.

annuu. L» hansiu o'ii- 
sotuslleonml lu ij^ciaclj a'unu forêt’J 
mai# «U de tuyaux.

U dernier «R» bateaux do la Umpam,,, 
du Itii'liuliuu a pri» su» quartier» .|jM 
hier. On dit «|uu la ^lau.i »u ronuu ù # , ' 

1^. prochain *l#ain.«r d# liuidlu .• 
n'sion |>.irii «lu l.ivrrjiool, le -1 , u.^, 
puur ll dilux, u «*i<« arrête t Mavil'i- 
dual t j heures par uu brou la <1

L« gouvernement i« Jr il ,t 1 >n«- p. \01|,1 
l«* NemU e, «le Naiut-Juaii «1.* T. r. ,.|,j 
pour faire lu *«*mco «Fliiv«*i- «**.n.- |j, 
r.-.no» K louai’ I « 1 lu ttn«*|. m, 

ll’csl M Joxj.h Dar\u..i, h ^ 
Duliig, «pu .1 d lu t-' la gueiuit )/ , .
4wn«*. Vendu.) j ur <t#r #i(ij| jti.li 1 u, 

l.esluaiic-r \\i'slernlaml,eu\.... «i<*lt.u, j. 
veiiuul il’Anvm-», «-si .c r.ô .1 v v \ ,lk' 
1«i«r II rs|)jioi*l) .[nu, lu-,'7 iiij,. mi|)( 
47.50 *i«) hilitud «*l à i.i 11 j„!u,1(
l’un u «mi à ») »uy«*r une i- rribl.*
pélrt pendant la.pi< le la n 1 p a
l»*iii»*iil I# vais.. au «| lu 4 1» iD*i.. «n s . 
uioiT >. Du-s.'.'i ttulru# pas 1 , , 
dus hl'-sMiic» arsc* s*’«neu «*■

L’Advertiser, *lc Cuu-Aiino. uun 
ranivt.) «l.-'fU l‘dliii)'iil» Ut - j, -j.,..
#«*inain« «I* 1 *1 i<*r«*. n* *•• 7 '7,‘i e V(,.. 
molli.*, 19(1,700 h vi t< IL-. • , ■ t • 1, „ , 
livras de ; oltucli.

l.a tunijiêrat ir* J.r ill lid-* i l l , 
le IlSUl KillD-buUiViit, pundai:« 
uhaiiics V’'» heures, 11 c i.u u . 
I»r.fs une «i«*pôi liu .fi- I < 
froid* cl furls d«* l’um*»i 
fruid»*.

lias du k ° '1 1 - V.*i:l 
tcinj craturu j.lu- !V> • «N*

1.1 .m

V#llli 
, lcni|j<>r<iiiir.. n».

IruiiL .fi.* i ou... 1

1 i;t «il-: j>ü i.\ \iahi-;i*.

L mdi.........

Nov Mit-
H. M.

.....29 « 24
Mardi......... .....30 9- 0*
M<*i« 1 udi.... .'.... 1 dé’. 9—4n
.lundi ....... ..... 2 10—2
Vuudrudi...,.........I II-|i)
Sun "<fi ..... .....  4 0—02
Dimanche.. .....  0 l-Ui

Lu .'ouraut. onliinu* 1 nu t
»j*r*')» la m* • u haute.

f,i«im**r
MUS» E 1.* n %

quart.er «fi* la
.S S «iéoembiv, à 0 heur 1 ‘25

î—; * 

•‘•—01 
10- » 
II- i
0— 35
1— 13

J

A AUCKLAND. — Lu (*<*• I Conn '. ni'* .1 • d "I 
o dislrn f, M. A G 2$ ai

Murcliu Monétaire do Montr.-d 
3 déc. Itteo

EKHMIK» UUhKUJ.
Btuquo <lu Muntrual, 2 sj .'3-j , v

2 actions à i .7-j . 3 u i;uu- 1
225 actions i

H 1:1 quo ()ii(*' 10, 11. j II*
Uanqu* du Duuple. I0»j • *-j. 
anja • viuls'iu. 145 à I «3* vc lus, 17 

actions à 143 . 25 acliou» a 1, 5 
lianipi • le rorontu, :l 1 n 2u .
Banque .1 ici i -(la - :!*•;, : !• r!
Hdiiquu .le» Maflcui l?, 1.10a IJa .-üt.-.

57 action# h 11'.
H tnquo Union, '1 l : 1 
Ban j..* du Uommerc*. , , raii

!e div «1 n lo I .*3 a 127J 
llanqm. Kuderale, '<• f «> ! t 
Ubemiii du fer l'aull jue Cauui tii,

H fi9L
Compaitui" lu T*iévra e I ‘o "-j 

119f 4119 ; vcaiei a 
Compigim.* «]• Navig.iimn luli. i.e - 

< )nid io, (»0J a 0 j
Coni/aK'.i * du Clb.nn.ii à I « C.:**,

247 à .'4u.
Com, ac:iie d * Gjz lu M, ir a ff à 

20}. vente-, 25 act, - A .h 4. 8» 
a lions 211.

don du Oui 1 ; ‘Jl a 'j.J 
act.* us à " - i. .u u :U.» ' i

•J 1
Couipi^fiio <i«j Coton du DunJas. 7'J \ TT.j 
«Àiup i au* ■! *- I - i **s lu Nor.l-U •»>, ni* 

3d déniai, i* .
SKC0.NU SUCK.***.

Ban [ue de II mirée . 239 à 1 u 
■à actions a .J« < 25 ticlions û .'a .

Banque Oulai io. i « • x 1 111. vent l 
ac 0 s« 114.

Ban q : •* du F.*u[*lu, IIP * JQ 
B.iuijue Mol?on, ! 45 a ' 4.1^
Banque d * 'loionto. .’12 a .'1 j 
Manque Jac«|u.*s-Curlier, ÎU tleil 
Manque dea March mis, 17'J^ al »

. « 1 ic lions 12?$
à 12'.'},

Manque Union. !«f) ■ ’>*rt.
Man'j'iu du Coram«'rce, 21 i\ 130} : \■ 11•*- 

3. . ,
12* à vente-, 200 action? 1 1. 5

Uhutnin .1** fur f’acitlqm* U mail >*n. *0 a * *; 
lioinpiqni* du leiégraj.lio d** M iiU**». 

119$ k119
Compagnie de Nsvij;at.un du Mijh* *uet 

dntario. G7 à fit.}
Coujjmuniu d 1 Chemin à U.s-**» d** Uûl* 

245 a 242}
CoinptiiTniu du Gat «lo Montréal, .-i * 

25 aol
actions u 222 , !00 actions « .--t • 
50 actions A 222.

Coiuj.dg ii * do Coton u Tan i la, it. ' 
8ompd/ui«* «I * Ucton d.* Uun*ia.-. 7 1 i i 
(Joui, d« s l’err*-* du Nonl-Duost,

•î I olfert.

Live
loin d.

•»I*L

«léc 
I* mm

Il 30 
5 1-8 1.

in.—(Jotou 
ürionn?, •

0 t ; 1. 1 .#> a A l 1 :ir**
1. 0 ,

bierling, 4.»ia.

« 'r 
i.M

iiu^ri*

CUnija

51 on va m , 3 *1 c r«.rinc—J-1 
bari-.’.n: - « « »| o» t * .-,650l*er s. M r- 
clic inruis «i I«n prix #onl «am chan»” 
ment.

VÎAUCHI l)K «HO». 
Montréal, 2 de 

Fate.'it, j u . ar I ............... 4 fit
Ci v.r.i Mi. #. • u:.) .............. J »*'
i.xir.t .«upenin»..................... I 70
*ancy. .........   3 &j

. M ' 1 '

, .....
Fort»*«le boulanger,Manitoba ) 10 
*-«»c*•* do hout.tngcr (coim.|~ \ O'i 
Forte 1 H'ui.uj{er arnér.).. ( I"
Fine ................................  2 7.»
Moyiumn............. . .. ........ 2 50
PotUrda __   2 "d
r. ■ *4- . t lut. u uno)«*im* ). I s ’> 

!>o (extra lu prmtenq #). I '>5
I > » SU| ne).................  ! 4'<
Do manpif de ville..,. 2 20

l#-b
u 1 ('V
i\ ü aa
d 3 *•> 
u 3 6a 
a 3
0 .1 I»

s 4
1» » ""
a 4 3" 
a 2 M» 
a 2 3<>
a 2 00 
a I »•’

1 I 7.» 
a I 50
a 2 ?»

utLe D> Mac Rat, n© fuit lort 
ifocrir luutu# fi*# rnulu lie- 
over* L*» ptéoiuux »urun» mu'dict 
untix. Le*, pauvre» feront guéri 
gratinlotnont ù la pharmacie nous 
vu.le, ]i rue ia Fuoriquo.

Nouvelles inaritiinca

L- uutnfire du bateaux nui fnvurneut au
bassin Louis# est oxtrsordiusirsmsut eou-

M d«* IK DF NKW-YOHK. 3 •'««• 
Colon calma, terra liante, à ifS-U* 

OtI* an-, V i t#.
Farine l«•run•. r«\u îil.Ond baril v*,p 

7.0 0 ; u:.#. >2 15 1 1.00 poui las "
«la l'état ; «lo $3.05 è .1.10 pour lu sujet. 1 
de l’ouest. , .

Farine de seigle lourd, «fi* 7*2.90 *' ■' *' 
|)l<* r> iju 284 < 00 iniiiot*». v**ulu.» I«4».'" 

inin 1 11. ‘2 rougu .‘0f* à 67
8**iglu lourd et nonimsl.
Ortie ferme ..
Mal» clos lourd; r««<4’U» 1 Al ,IM>(> odbw • 

ventes, .720,0>m «nols, «l« 4oc à *»*’ r1 
lo -'lé, et 47* 50ic pour l»‘ nouve «u.

\vnn o terme 1 x11 67 00''
v 00,00(1 nnu* *. !•• >i»0 ê 38}C ) 0" ^ 
ni •* 1 • ou* 1. **' ' .33«* i 4I«* I 11
lu |.| l’mosf

l'orc ferme, d«» $10. «5 '1 I U‘23.
8a.ii«|.)UX lerine a *1 
Mcuito ferui". d# I6<; •< 2("
Fr. uiogs farms, iOe à 12}c.

I<

47
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LE «JUÜUNAL DE QUEBEC,—1886
Sucre lourd : écrasé, 6M6cà6|c;eo jïljï, 5 7-60 ü Ü Me ; granulé, 5 1M6« *

5|c.

9,u)m»iT9 dot annonoou nouvelle*

Apprenti demandé.—M. A. Plaraondoi.

(jrendo v«*nte * ••orifice. — Behan Bro­

ther!.
j.;»u minérale de Haint-Làon.~(lingian 

Lang loi! et Ci»*.

l'ourrure* flue*.—J. V. O Brian, 

nouveauté*pour l hiver.—tï. H. Itonfi** 
ut Cite.

Artitlo» «u argent aoinl*.—'» Bsih«ii. 

lfeu.— Mme* l'ishar et Rhaphard.

îlixir louiqu® de Campbejl. 

ÿalsej oreille de Bristol. 

la Palu-KIII'T de Petry Davis. 

Cttliarliquo < reposé d* Osmpbe !

rf^Tyfw •. mcjciresf trr-.amr»u*iaü?vj.ïvi.^r-

Dccoh

A bainl-Hocli, hier matin, Uni» I s 
d(V d p.igM d»t 12 uns, «niant d** M. U»s j 

l.if.irc, nialtre-menuisi«*r. funéruill*»» |
tt'uJont li«*u. «liinanch» nprùs-inhli. à 4 
l„.ur«* Le convoi uartiiu do l.t «l«Mii-»ur»* 
.lurèru, n. IU, rue Alfr-d, A <4 heure». Les 1 
iiarènU et au»18 S<»R Pr'"“ d’y assister

Ventcu par lu Bhunf
.Jean-Baplisto-Kugène l.etallier centre 

Jean Deebiene :
Dix terrain* situ**» dan* lu ville «ie t.in- 

coutimi—circon tanc«>» *'t dépendances
pour être vendu au bureau «lu *h'*rif de 

la ville »le Chicoutimi, led»* jour de do- 
cetnbr»*, « dix heures du matin.

—Louia-Joseph - Cyprien I*‘i*©l contre 
William Murphy «t autre*

1 Le lot ii. ‘DO, du cadasir»* olllciel de i 
la paroisse do Saint-Colombo de Siliery, | 
éiant un lot 'le terre situé sur le c6’o ouest 
du chemin app*d«* Thorn Mill—avec les bé-
t m^uis dessus construit*.

2 Le lot n. 54, 'lu cadastre otli<: d«> la 
par iss*-' «I • Salnt-.l ‘an-Baptiste !•• Qu»*beo 
étant un lot de l«*rp' situé sur le côte ouest 
du chemin appelé Thorn Hill—avec l»*s i»d- 
tiinents dessus const ru ils.

Pour être vendus au bureau «lu shérif.» n 
la cite de Québec, le 7e jour de d«'c«n;hre, 
a dix heures du malin.

—Théophile Leclerc contre Jean Sain- 
son :

Un emplacement situé au village d > 
Bienville, paroisse d*< Notre-Dame de lu 
Vi toire, île 4U pie Is do Iront sur 'J 2 pieds 
de profondeur— avec les bâliiin’iits dessus 
construit*.

Pour être vendu A la porte <le l’église 
d>* la purotsse de Notre-Dame d" la \ ic- 
t r«. le 10* lourde décembre, u dix h'*ur«-.-* 
de l’avant-midi

—Christopher Donnelly contre Mathew
Donag'iU" :

Un lot d** terre situé en il paroisse de 
Saint-Sylv»“stre, de 68 perches *d "2*5H p *• is 
en supplicie—avec b-s bâtiment» dessus 
construits.

Pour »Hr** vendu à la porte <i«« l’église do 
la paroisse de Slint-Sylvcstre, l«* 10e jour 
de décembre, à dix heures du matin

— /n re : Isidore Guillemett contr e James 
Fmilh, boucher, failli, et Edouard Begin, 
notaire, curateur :

isi <«n vertu d’un mandat émané par 
dit curateur.

Six emplacement» situé* au village Saint* 
Angèle, paroisse d<» '«aint-Sauveur d** Qué­
bec—avec les bâtiments d«’*sus construits. 
Pour être ven lu en un f**ul et même lot.

Pour être vendu un bureau »lu Slnrif, 
en la cite de Queb»*c, l«* 1 le jour *1*? novem­
bre, à dix heures du mutin.

MANTEAUX h DOLMANS
k

Grande réduction !
LA BALANCE d<* ii'itr** assortiment de 

MANTEAUX. D’HIVKH, en » tt»lf<* bouc *• 
et en peluche. <1**puis $20.(JO à $>U 0 i. » st 
offert a une REDUCTION DE 30 POUR 
CENT.

GILETS EN DH A P, de bonne qualité, 
depuis $2.5ü à $'> 0d.

GLOVER, FRY ET Cle.

PRESENTS DE NOEL
rr ou

Jour nie VAiî !
INDIENNES ANGLAISES, couleurs so­

lides, acheté,*» expressément p utr pr"»**nts 
de Nool, à une grande reduction, 12c. l5o, 
18c et 20c.

Nouvelles Etoffes & Hobes, les meilleur»* 
qualités encore olf»«rtes, 12c, 15c, Ibcet 27c.

GLOVER, FRY ET Cie.

Kobe s pour soirée* et pour diners

ire
io la

. de 

•Vine

Le» nuances tes plus nouvelles en Satin 
merveilleux, <118 ou $1.12 tn*l

Les nouvelles couleurs en So,e i 
dans les tissus b*s plus a la mode 
saison, à des prix tu’*» modérés

Mousselines »'H couleurs <b* fatitum 
40 pouces de largeur, do 15c «i 30o.

Devants perles pour robes, blanc « 
et noir.

Points »le cou'ours pour robes, blanc, 
io*e, crème, h!ou pâl«, lilas, eic., 5t pouce» 
de large, 35c ou 33c net.

Dentelle noire, Chantilly, pour robes, tu 
pouces de large, 6uc. $1 13, $1 ”U, $1.95 
$2.15, $2.90. $.1.25.

Dentelle blanche, Ghantillv p 'ur robe», 
40 pouces de large, 02e, $' 30, $7 30.

Dentelle crème, Chantilly, pour robes. 
40 pouces de largo, 62c, $1.30, $1.75, $2.75, 
$5.50.

Broderies sur Lis» *s, noue et blanche, 
pour robe», 40 pouces de large

Brodi'ries sur Lisses, bloua cl rose, pour 
robes, 40 pouces de large.

---XUS#l—
HIT L’n grand n-sor liment do K LU U NS 

*t GANTS pour soirées.

GIÜVER, FRY El C*

[[UXBR

DE CAMPBELL
' <tto pn j ir,:i. n tout à la fol» a erg 

able nu gwùiiia i.vo cat particulière 
ment n ! ij i >: nu roula m. ni et * I* 
giit» lion ü. iii* • *.*la-,»t: < ! ’ ilhictinn» que 
cm 1 : ment du ay »témo et
*4vil « it «uilnutii v lu» lit accompagnée de
p'b'ui «.h, «J» D itet tde j .dpiutionadu 
« om s ,i, ,i(j , ii -t promptementttti.
i .*•«»«:• -r »fj»d\p,:ii Minuta la»uite
d lu n i Mugir, «|y m ,aûn 4 tigUC* OU
chroliupn Sild m , l.t la.b.esbo qui au 
cuinjugno nv iji.ibl im.nl la convalcs- 
• »*nce di a rii*vr«*i r l ' vra Nul ri tnéda 
n’aiui'iio «m bouiagimcnt aua«i prompt 
thiii» la Dyapep.i.e <vi l'Indigestion ; »l 
«rit ^nr i'« ii liiüct'i mui tonique doux 
et ur'ib-ii-iif, fciunuli* lu travail «le» or 
ganta do la di < utiou it produit amai 
un ioulng<*iucnl inmudiat cl perina- 
lient L»*a proprleii u iriiiinatiwadea 
«hllrn i.t* iiionmte* t|uo couu* ut PE* 
lixir lu rcmluit utile <lan» ta Dynja p 
mu ut aiqii» ijue I ou Kncontre aouveot 
Che* lea g* Ulteux

Dana i appauvrinier.t du sang, li 
pe|1r d appétit, la débilite gi in ralu ut 
fous les rai i u un alimulant actif u«i 
ludique, l'I.iixir est iiiromp.irabh*

Dans b i li vj. i u typu paludéen «t 
les différent4 a cidcnis qui rénultent 
d'* l’exposition au froid humide, il agit 
«'oiuun* un précieux reconalUuant, l’itr 
la niiubiuM-ofi du Ciucbona, l’ *!iaaya 
et .lu la Serpentaire est univcrsulla 
molli n*ri iiuue c«*ii.un» hjiécitique du» 
Uisyrdi. » sin n •■utiounua.
Lu vtitli ihi: l,i* Ut uiarckMidt rf>; 

rtiHi'lt* duiiuttiijUi t.
Vrix, >1 UO la Uuutrrl'v o* 
ttx Voûte ilia pour |ô 00.

Dt»viu éw L .'wrcnc <’o. (Luuilod)
OKULh ,\i.j. : «

-a.»»* «natmju j«tayUMMMWIWa»MUnHaMMB

ON DEMANDE iLea oll’ct»? bienfaisants
UN ABPHENTI pour •l.i.iviulre |h 

métier d*j maublirr, ou iU«iru Lion monii■*,
chez

M. A. PLAMUNDON,
303, rue failli-Je***pli

Sainl-lti ch.
39 nov. 18M*J. 4'6-îfms p

LECTURE AVEC PLIMh

L’Klll MIMJIULK ST-LK0N

Atu .lcs pur un liroKiiinla populaire
«tu Montreal.

L1>EZ UK QUI SUIT
Munthkai., Il ocl. 18Sâ.

! IT..« L.„.. i ^ . i Au titrant de 11 Compagnie daL'HAU bT.,1'ue uMITC* Ml kg)pt(t avtf. Us i.LuN Montréal:
VoyA^rur*» l uoKili i«*

• LEC’ll'RE l»AR GASTON l» I.MlAT

Avec prime d'un ouvra. « do "-o p i *• >
| intilulu : i/.fi \ui/uyeiu i I'u'iad'fiij u iVi 
yeailii.n du Soutimi, ou yttjl •.*•( uujl d r 

' jours ai,c les crocodile.

Mon* • ur.—J u puis curllller. d oj'i‘é« une 
. rii iice |M*i*ouiielle que i L.4U Mioé.ab« 

»1> >t. L' on •* trh» salutaire pour lu» uia- 
lad u» du*rognons

JOHN GA H UN K II, 
Chimiste.

t'oci dus rues McGill ut Notre*Daine, 
nr . coutuiiaiii d’ioi-oHiam» Cita-•«•«iniNUM.v.iiHi.1 < ire., ur » comeuanld* IMI'UHIAM»

ou h p<i>onii«» qui pmiii .i o lot , uni.*! t mveyi-Hs «rôti» sur duiuaoflo 
aura droit a c» volume, >• ir » < :• i.r
lecture

La lecture aura Leu, A la

SALLE VJuTOlîl

LE 16 OECEMBRF PRO h
\ ma T lirur ■ t! t .. i

P u «Je* bilb'ls, in m* •- \olu . •
ut 30 cent».

Souscrire die* M Lavi.uo. • !ii« 
mtisl JU«i, Quebec, 

i lt> nov. Insu 4D 2 ( nu

: LA LÉGÈRE£TSI - f
Muchinu u U ou .■

t lie Eau piàcieuse »*»t on vente chei 
i.»u >• pi * -ipnux droguistes et epiciars i 
2 i i*ts •ul' inuiit p n* gallon

•»»

CINQUANTE POUR CENT 
UK MOINS. Ql!E DANS LES COLONIES CINQUANTE DOUR CENT 

DE MOINS.

LIVRES! LIVRES! LIVRES! | curer, tous le plus court su», de* Livra» une grande expén n. • - ; la* diver» he-
m**u t « ou de v*i onde mam, at »|e* Itavue» .,un »lu- de n* et mu ,.eufH ù l'étiMiiger
On js*ui monter une Bibliothèque compléta et i ix «*«Po. » t coiiim 'ng. ul général
La iteliure et la l'4|4ft»ria au gros sont è des «t» n l e. <t noini** *t piouq lilude
pr.x ex H*fSiv«menl bas Le» ri'imne* *• les o Ir ■* qu lui soul oouli* » pour toutes 
lorii | mi la bauqui ou par t/atte sur la b s t • ». i .*i»<t«-4, piau le» ou petites, que 
|M»»i« avec la coiotuanie

Let mut ilt. I o ttièijectiit, te j un in tiret 
de reiigton, let murcliomh Ici 

école» (t tes collige» Jii w ■'»( 
i-lre poutvut

RELIURE, RAPETERl!.

Le» kOU't.ignè», qui s'occi , ..t du c« m 
mere* de Lis res ut i lu b aux, ei ach- 
lent !es grand»*. Bibiiotbuqu. » j ri ee* an 
Anglel. i r** et s i* I" t onliii ..t, > nu'iil 
fouitur d< s Lmes à eu. ion .»" pom cm 
au île*» >u» du pi :x c. luaul or 1 na r*t Us 
achètent sur orir»*

J. M0SCRIPT PYK ET C*

LlItUIUKt, fXlPKTlbttS Ri fiblTCUtS

151 KKQLNT HIRRKT, OLA$GüW(
• KCOïSSE

HQNN’ES NOUVELLES*

l’en peut f i re«*.) Kuiopa. 11 ) a U»»s oorreg* 
uond mis <1 m» tout ", U*s parti»*» du m m le 
Lit muu' fdct'j!*•» l<- b**» vu d’invaulion
tt (OU II» |e^ t - ni t ; IJ" 
(liera.i • j p«a veut u u 
ch • anglul* U ...» i:
St, . lu,g ( ).! | oui U J*

Il ti a li ; Te* el com- 
' i* j a *e *,ir le mar* 

pi luuuaire : £25 
i, i u rnov« fj de

cette agence, r-1 r, u* r la lace de parents,
•t S U, Ulgll'-r «tll (edi*,
d , » «ses eu «'»: li - .
R i,UI M. -, (MA 
d**V, tau» lt

Pour la Goauno l.ta de nu» nsimnaux uu u.-nu * io. s 
je» l « b a mx, i » ü- 'delà le ia ,;er, J. Voschivt • vb cle !.i 

vres et de» M.imiscrtis. Un | eut se pio- i..a:»cQ ment onn*a p.u» htol) <|uia icq

Il novembre 18*6 4IÜ-3ia

fil trouble ut de» 
M. l’YU, 154, 

t ne remisa
r 1 AJ agn* r lu»

j—o—

1 A4 D O M E ü 1

2 d'*C I VSl). 433

»

PAIN-KILLER
|ttY*DE PERRY DAVIS’Itfl

k*! RK' .IHMA'.i'A I* A U
l.Vt 'dr t ", /• t V /e» .V,a-

tioni. • ■ i, / • C'A tll s i nrt «f 
.If, i . »,/*■/7 " i, lu* (,'irde
M<ihri> •. ,'/•, du •.*■,</>» ■•on,t 

i artoul < ’ •<* f .« <■> ■£ y ti
, , ,,nf /.*;» I ,

rui- a i ’i n *f: • t i ■ ij n t vr.su 
A v i if i i: Lai r r m i> »>. it il. 
CONSUll I l N J ' «St I, (M AI).

l in, r. < o <ti«u
U’.S Rr.FHÜlDl>$' M I NTS. LKS 

PRI>S *N*', I S i « ’NfJKSTlON,
(Il L DU L \ < ! lie U LA- 

TION I.: , C! VMPKS LT 
i»oi . i s ruM u ’. j.i'-t
l’LOl’HLi - . . ->i If*S DU LA

* \1 DK, LES
2d Al X 1 U (, »H(iE, KT’C. 

t*r ai i -, i • »n » i.XifciiiKrnr.»
If. l»T !:, A ‘ 1* xU UillIlfiSCB

c<> -1 \i j* i *i fi . mu i i:a
X.rKJMt.M4 <• i -. r i. a 1*1. L 4 

l.itu VI *. CONTim
3 Eî S, LU8 Ci 1NTU.

iH, l.G I \ . ISME. i.RS
L’ÙVKAJ .n ,11- ENFLURE*» 

LA FA L’»»DO! TALGIZ,
LES BRULI ES t’GELUEli,

i*:lv, pic.
2och la V Utül%

PhT Gki’O auK ocutrofa^ouB.
8 mar*1 LS86. 88

K»l reconnue «tans ; m • • ,
• tune» à Cou 'r»* connu i ,i , ■ i 
chine qui m t elleuil it* j I u- na < j- . • 11
d’excellence que puiv-<« a uum . ...............
clnue à coudre. Lu < IK >Mi. - 11* * 
pourvue du plu* beau choix ue yo t '• 
accessoires. Le Lois qui entre u.. - . n* 
feclion «lus c-lte machin <*f-t 

I qualité su)>«*rieure. La uiuclm. \ .
une plus grande i im, > d on ay 
toute uutre machine dm* te mwe/r* 
réputation «Je la «DtiMli IK.* 1 
grandement ata b ne s’agrandit u 
par son habileté a i.eécnhr !t \. * h <ua 
outrages d art >/ui se soient nu

Venez voir cetiu muchiuc i\ u b. 
Axer votre choix sur d’autres.

SEUL A GESCt: A (JlEVl <
BEHAARI) *t ALLAI HT.

77 ol 79. rue M-J- un et Sl-Sl.< » a
lluut -N i c

2 déc. IHnC. 438

s u Jtt* lu st ! s dtp u ist:
Vuul«*z von- r» rev

GRATUITEMLM'
voths:

poimuii peim \ tmii.i

l'Ail LA MAIN D’UN liAOILL UU Isl I.

Dont le t•» 1er.t garantit la » -*■ 
suffit d’envuyer voir* ■ , ■ t ,* * 

vous abonnai i a*i ;oUi

C ATKARV50

} i7] C

/afev
Vf*

V «'v*
ul • mn ■* t *

i ..‘L1 . ■ i l- èUt n*.*ar :• j•• •

‘ViCç. ,

a t rma piiul.'. ro
a t'.s.i o ilaua l«*s

Tilles.
] j T *.o ft le.»

ünfnnt». ri «' i«'o’ r t - i: lour eat''-
uiae, - *.pp rt >i « 
uiuu drei:t a«• ;;*«

1 -T; . fcklia le

lu C’atiivrti !,•! 2 f;,*iM1'C‘»fe 1 i:
f’kMrDRLL < suri-ml i&ù.qué dsu4 1«a

.

Avxrc.nrtri Foin tr ot» ]Jà*na-
TRI 9 l*‘ • t'.izi TULAIIILS

Des AcituTJÎ» tEi’ »ic y*c :.t r>k i v 
rtr.iF r*’Ai rtr;i ;

Dr la M.’ontc i. » r dl t.A i*t; r»i*»:s.
|)K LA ( OfSTlPATIOV ; 
l^E TOfTH» IL» C«»¥fMCATIONa 

r% rattachav: xrx maladif.» du
’a’Lstom aC.

Ce rcuiùdc étant HrjulJo, «*u p«*ut
facilement ri j ,i p*'r: im'r la îî je 
avec u:. ér u c .. <u*ité jaiti'-J 
enfant» « t. s... adt: :• k

11 est livré ;.u «* mtuevcu ni bouteil­
les «’o trois om* u « t » t“ , v * « ii, i 
tou» c»ux qui i sLiiuJit d^i* jeu. ïc» ùe 
famil.i ».

i’r.x de détail L6 CcuUt.:.
8 m,i >> 1 89

La Yérltaolo

m
m

H
'«H;
H 5 Ml !

-i'E

IJ

2 déc 1886. 41/

AVIS PUBLIC
-st. par le présent donné, »|ue par »• ntenc** 
ndiciaire rendue, le trente nnveiubr® dei- 
(*'T, par Son Honinur le .luge I, B Garon,
I « èié pernj.s ù ULBlG*ANTtMNE BK- 
«AN'GKIt, m»*»leciri, «le Beau port, et cons­
igné, »*n sa qualité de tuteur «b*s » nfunt» 
nineurs issus du nionitgc 'P* l'eu GILBKIt I 

LAIlL K, «*n hou vivant, avurat, 
le Qu«.*bec, «*l »le défunte d.lltl • l'iLI/A- 
Jl'.T'H AKGIIKM, do pr**ndro, pour **1 au 
lorn de» dits mineurs, la quallt' d’h ritier 
Jenellcmire «le la succession «lu dit l»*u 
•ilbert-Bonoré Lame.

Québec, 3 décembre 1886.
U. A BKLANGKH.

$ déc. 1316. 44U-2I p

liliirray i Lanman.
1 L ILL i LXcjL IS

|W*. »? r
f-upérieurv k «lF»u da

r ‘ logna » pat 1» délicate*»
lfcv'xV f?* g(,n aiAu,e et la fraîcheur
«FÎ*.;Cm r; pcrm»nfi" e de «->n i>»r- 

lu*, »i«r le Mouchoi».
k yffwSK a daMS j,e bain

Cf'kvsn b* r i« nilnt'itit le Corpa ef vu 
v e 1« C **j\ eau.

8 arv'.iMl 8< Ifiêlut «o UutrtTacuM.
gv**-W^ar-”

t roui 1886. 191

IMMGR
NERVOC3

DEBILITATED MEN.
kUs*rle R»u»|«*ii»rtry Al |4m»u4», Jer tje* »pre8f 
mlief HiKl |m>i iunnnit cure « V'îTïîïiÜu of Vitality end JfunAo. f.nrnl »U kln<lml trouble*. 
AU, for eiiuiTorh. r OlHji»*. .< «urq>l»«e ruetgr^

oT&M«4

«iMMKNI - BK It VI It UK L’KAU Ml- 
N1 It A LK KT-LKt >N.

< a * | ■ g.uif, pr«*n«l deux o*i troi»
i ■ » i, i id- avant le déjeuner lai ou

i tic mi ad'iiil le repa» est un r« uièdti 
Hi-* •* , ofiti»* la «lyspepiie,

P «u .os ion*», * i ** Irnta heure» en
■ r i un * er ,* de , 11«- eau, qui « et 
i » i u. i, ir t’ niq* •*», • t ix/.ro sang 
d« \ é u La bientôt | Ul*

U a u. . ■ . - ; Kau St - l.eou
mu ). i v a 111 contre les maladies 

j .i i a l’abus de buitsons lories, 
i i int*«n<inl «!••» • erlifteals

■la/.;, -, m envoyées gratis sur uppü-

, •. i 11< -u-•• • -,t en \ eut.* ch »
j nu, 11 .ni, l'tiarinacien et épt* j 

u ; i . mod que de 25 CBUtins I

v j.r.i eu gros et eu detail pur
MU. li J Mi HAS, t Ab G LOIS et Cut, |

“-ul A ont < pour toute la Puistauce, * 
Vis-é vis le Palst» (.’«rdiual. |

1 : nov. 1886. 415

I

1«>II»TA.YÏ !
6 G MUTANT !

LE
DU DIOCÈSE DE QUÉBEC

Al \

1887
Publié pur Augustin COTÉ ET C * -38e aimée 

Outre la rubrique, une colonne est consacrée aux Eplicniérides
i «s i’qYAN’i comptait » concernant particulièrement le Canada.

I *Y‘

LES

SOIRÉES L T T11
Publication MJoimulati > ih

liuitièine nuitée (3 niéduiilrs ,t Don­
neur)

OFFRANT A Shs ABONNÉS 

Lea Œuvrcados meilleur» Ect iviuiu
BT

DE KOMBIIECBEB Pllllil s 
cuarKN.«A»r LARuxaLM son hui

TION KL.
CINQ lr. j er AN L’n >11 

pavable par l’euv u q un n.i: iil ;
M. CLAVLL, fdiiHiM*, y, Dite u il ni • 

ville, Pari ,
Vous lérez agréa b . .u 

tou» ics avantages qui von- « 
de» 'tndmt un an p <u: ut. • . s
«ntmma !

23 nov. 1886 *431

oi!'»us, aux auci-'iis prix, malgré la 
; i • > !iiut>ufu<*lurit*rh, notre 

tiin * ut d,.* Maichaadise» avec

ifiiusm 0K5P01RIK.VT

COMPTANT !
ben cuT'*/. Nos Marchandises 

,* ,|,*partem**ul» seront tro véo»
u\ p 'm bas prix.

üieüi :*j spéciale»
i, a• i;*- -, r».43 i u $ 2.33 n,*t 

o L i. n c, 23, ou 21 je n« l 
• lie., :■ p«*«uilU*),23c ou 21 je net.

i pouces l«irg**i 'Je ou rj net.
^ ouieurs pour robes, 13c et 15c

! et Ij met.
tl.>i.i\ sa.(upon* 10 pouces28c
le m*'..

Enregistre confortuéniaMh l'n.r;o Un Parlement «lu Csmaula qni protege s prx,}*t.< * lutéini:».

«ü- Pour la leule e» ^nw, «’«ilrMier ü «{ntfltof, rue du Port, eu u’ *, ,", lu e '»• r. :iu du l’.ixle.

IV ü K 1*01 CHEZ U mi'ART DUS LilîltUiltS.
«arte.*—-r— - -sp

FEU!FFU!
Hn eonrequen • ■ d» 

lieu, mardi dernier,

■ U

HBiic ^ • »*• « ».* «d , , «>• P-, ** » /.qui a eu ; ' F-
ZIVQi*niefu+, tnfnillibtr, prt**rrnttre. :.«

__ ^ 8> SroulotJteota encteo» ou récent» 10 isi |<KNi NES Fi v il E iUo H < H t* H r; ] *»*•»** U riiBMM.Màrâaa*ai. rt^ui-
ii noir (qualité supérieure), 45o ()nl,léci(iA lto VENDRE LF.LR FONDS j

V-'!'1- DK COMMERCE do ‘
a . r'-pléd» oiitttle», bue !} 1 oU, .pl.75,

Chapeaux fraiic.iis « u Fan Ire et «n 
Velour'

. t’idn»
•n >t 

Ll'.OtJ

i olon jauti pou •» le 1..; g«, pour .’■# 

Bouc.ee>' j ur uiant'-oux, 

pour man- 

pour

i ••* r> H, u .o 
-I ,‘!h u»-t
>ii'*mer»* noir bro

garnis tt i;«» i gartiH, 
Pituites, Hui» t s. Vidiiiif , P. liuTte, 

Uoitieiles, etc , t ic
— AUSSI -

Un choix do l'atrai* d,* MANITLM -

t v
S |'«T.< S
fUS V«tK
du Ruba
e 'a ,ia,>

t2.30, ^2 aO. $.’70, et JKH-EYS ou d* uij- ,', 
: I 7. . $5.1,0, $5.50 et au comptant.

LA VKNi I KM COMMEN
Al*• i t : 11

vn.•i !-

depuis >3.75.
le riîcovoir uni grande 
d D •ntellcfi pour ou- 

., de. prix tout a fait

FRI LT C‘*

l.l N DI,

^ _ i 13 nov. 1*8i. 414

GtAAND,, Vf',.1’
A SACRIFICv !

OS
Marrhandtat s îm'tI» *« d’< -

tapes < t de fautaiMf !

pour liquider t

Toute» de twuvelh s M rc/t "i I 
Utscê pour lu s lion.

HEW ET C“
'jûLV AUTÉS POUR L'HIVER I
m *.\ «liHiblés en fourrures

No. 12, mr dt‘ !:i Fab* ty r,
N B.—Mmes FISH

désiri-nt aussi inJoriifér • ur» p tu*:.- l 
d.!in»‘> d*î Québ c qu i I- ur« »(• ■ r- i ù "<• :i 
conlectionne le* Robe" I* ? M n'* j * i 
autr>*s artic.es de modes -• »i*t lu « un 
ordr-j parfait, et to* s *s or ir- > j rout exe­
cutes avec céleri.e et avec ie | l-i> gr,ni 
soin.71 Mpt. 1 •vr,
AKTÏiLhS IC.Y AKliLM iOoiUfc

tdü» Poudres et Pates

9

i v
«4»

ISI

k 0'^ % ,

Ç - _ v\- ^

** - I
• /x H

l s ; 0.

K.NFFIIJlÉS Ul.xs D*
Mngnifiq J< s Bulles c i P ich

ColIBr». Anneaux po ir s^rviet * s, F a • 
que», Porte*'.iguretlcs, Por e-i.aii>-, f’ui »- 

• »i j r i.iiii'- . M'!.liions, Giirnilures bouquets, Bouteille» a Parl'urncrie, etc , a. i 
i (‘ur-, Gilels en \r,ii Seultkm, Pè- argem sterling.

Dan« le but 'le régler défini!..* • 
m«*nt la ruccetaion ce M R. 
Uehau, noui avons ■ id i 
vendre eu e»ti*r noir** Fond- • 
Cotuiuerc*', et, pour .,11» i clr- o* 
but. nous avoio réduit tufil* . •> 
marchandises sans **\ *e, ion a un 
prix qui donnera aux acheieu»» 
une opportunité do v. prucirn <( 
articles de premine cln- * .i un 
prix beaucoup moindre qu ■ le n t 
de l'importation

Noua commencerons c,*u grti;d* [
vante

A HO.\ MARCUI .

LUNDI. LK ±i COlliAN!

NK L’OUBLII*Z I'A^j

Foule* le* Marchandise* u il >< 
i tuile* !

Chtuce dans tous les dop.tr 
toweuta !

rois 4SI,IM CIMTLM Mllkl.LM

BEHAN m
I*. B—Tout compta dd i ml. 

ton doit être réglé eu plu* 1 '

• rit 
n© ,

. Ch 'tu'JU.X. Ilablls pum hom-
15 !• - d,* Slt-igli en [(eaux do

OU VIBXT AUSSI DE hkCKVOlIt .
Troi» cai»-es d’art c u*' d’A ntei 

nitres. , quo Bols pour J*?s Fruits. Service i
, .• , . ! Huilier», tiucritrs, Vases pour ia

I n- gr.tf <1 assortunfMtl dé -tc el0

c* II* s 
.i Trié, 
Üifltu .t, 0»| 0

I*««iirruri » «jtii **.xisie dans le Douii- 
ni'in. it'i\ p i,> Ins prix

ill \(,il K Alt I b LK K*>T GARANTI 
1 i-1. Qt UN LK ItKI’HESKNTK.

' ici. 1886 403
n a ■
Dit/.[Art DL PATRONAGE

! t LUNDI, 7 FEVRIER 1887. » ou- 
v ra sou - patronage de .*"on Ktnmenoe 

nhrml laschereau, Archetéque de 
,, • • Bazar inouol d** PGBuvrv du
|*. I - >|.\ tuent de l’JUl Nous e»-
I r«*t ». | iu l.*ulti> .es piTSonnea chantables 
x. in ,< m I on li ur île donner, à net ta 
oc >;oti. mm tiouvulle preuve de leur sym- 
,, 11 h, f | ,.i am* institution lout elles coin- 
|.r» :iii« at lu* n l'i m portance, (.'accueil 
t ;i\,- uni ,r.u b quel b*s dame» organi- 

on! t, u|om », i** r*\ue" om se deineu- 
p > puns en sommes siirs, tou» aurout 

• i diminuer par leur générosité la 
i |. barge .(uti ces «lames out b.su 
voui i s’ m poser.
,i,»' - tu! , dt* Saint* Archange* —

\ n, > \. Racine et I’. Guurdaau.
■7,o ir.uii* — Table SOVincent de 

• ut - M, •* (’ Dorval t*i Mme J. M. Tar-

20 nuv. 1886. 4*',

AUX I A Itït Mi» ! >
RI APX

COMMUNAUTES RÜ GE'.SE !
CBIÆBHK lit II.K

PRIME WHITE ACME
HAUTE INSPECTION

Kile eat eu usave daus les prir« ipalas 
ilif«tllutioiis de la ville

A TENDUE A TltlX U LD LIT
Par

A. K \ ALI DRAM».
67, i'U«* DalboUf u*

•uecursaie, 9t>. rue Saint-F > *ph
A. G i. VA LJ.lt R AND

16 SSL IM6. SIMbi

lat 
IL 

Fabt 
F l>l

■laite M'drtUlamt — Mmes Pli. 
o*,ir et II. Irrite.
J>an Mmes (i Co"to!o\\. i*. I 
\. Bel i ig- r et Ç Cliâl-auverl.
,,« ( Mme .IG l'ourangeuu.

/' i « ii istise Mile < • Dor- 
v.i i • t xi .n AIInet.

/ . s -/; . Mmes K Marceau et V
Labr» :

/;.«,/, Si-Bruno Mine» ü Delaïuâne et J.
Hicbaid

M M F Auger, K
Martineau • t J. i* l.ahadie.

K LASFAHGLE8, Pl“
2 7 nov. l84fi 433

A VKNDKE.
n tonnas Feutre g ujruunè pour loi

tur».
d tunties F«*uire pour doubler les bot* 

,*n«*. «ie* mai»on»
J. et W RE1Ü.

Rua Balut-Pau!.
2e aOftt 1886. 327

c. SEIFERT,
HA/All K U POP i: EM.

34,—rue Fh Fabriqua *1.

4 ocl. 1886. 367
fonipagni? d’AsMirniir»1 »1* Qtî;- 

bpf fonlrp U F m,

HUE SAINT-PIERRE, QUEB C |
CKTTE COMPAI.MI PHI.ND DF.S ; 

HIBQL'Eé POUR l’iiois A N N F «* ** M' • 
YKNNANT DEI X l’it l'-O ' AN M F. l.l. F > I 
sur des HestJeuce» .«la vi'.iut a ,1 cu:i-
pagn#

l’er oi.lre
NV. L Fl SH K 11,

'*#«T*ta ire
t BOV. I486 4PJMH

FA ILI.ITL
os

J. 8. CAÜVRLAU
LUI HA Ut K

UNE 3E! lî AFFAiftE
HO i e l.Lt

t onttnunautes /U/ijici .iS Moa>n^i- 
lites Siolmrrs, Colt ryes et 

iianui'icc en yrncral

VliV

Pepsine Boudaii!!
■ goiiMULI Dn P* COflVIKAltT)

Co Vin, «l’un goût très «preaMe. .-«t 
employe avec Te plu» grand miicc*- 
depuis trente an». dan>* les cas de :
OTjFtPsirs. «utTRttr.îrs. «Axort D'appétit,

DIGESTIliNS LESTES •( PEM’J'.rS 
et autre» trouble» »le P« I)laseiio»t 
I \ PEPSINS BOUDACt-Trapnilr

est ég emeut recomiuandeo dans t — 
UiémeH caa.
MOTTOT-B3UOAULT. A»tnu* Victcrù 1, r*'1'

> N • V

\
!U • •. I

4 nov. 1886 3Vs»-2fs

l« i *

t .
. rns..u
i. ’ ti
i ehc

UJ
co

l.a *oii-"ign a\,i"* but . p i- i,.,i d-*
tout le FONDS DK L1BRA1MIK, | rov - 
nanl d- la FAILLIT» .1 B U 
VltKAl’. lib; a ir»». 18. rue Bainl-IVrre. 
vendra «l’ici 4 quelque tenq « A GHxN’DS 
BACHIFICKS, tout l« Fond !*• ! ibra*r,* 
ci-baut mentionné, qu'il e transporté liez 
lut, au u* 40, rue sa nt-Pierre, Bas>« N al*1, 
atln de donner au public « t « tout* ? se* 
piatiques l'avantage Je profiter do c-lie 
uumeuae réduction.

I. F. IH1KV,
LUIRAI UE.

40, r«é SMinl-PiFrrf.
f0T IJne visita est tr ille.U« t ant J’a-

ahatar «ullauia 
3 aatkt taw. $ov

nom A F F AIH E
LN FAIT DL

FO'IRRURES FINES !
ubs

DKitNiÈK.S Gii.WUJfc’

(.,1-loi. Lü’.lto Loup J<AOb,

Mouton de Bru^o

Loup ilariti de Gro«î, .*• «!.

- Ausa-

i N BEL ASSOH II il LN I

DK

C X. R N i T U ?i K! i 1

pi;lleui.\ks
asx/tt. ls eus nouvsm

1), pub $2.50 ru umiuuI.

J. F. O’BRIEN
85, PUE SAINT-JEAN.

tlar>. KM «Il

t.:

r r
&*-’ ;•

J V.

rrlui-« l’i
Onio iliiri iit- t «
|iah vin, c< .

I II. l e et I** l'epa» «] ., i 
x, j ri i \ . Il àllOI,

h .t ;
a L tin* n'. .Vit* t en v ' ,
rti'omni, i.« "it «ni a 

l»:ix . n tiintf I*
o*** ro«.ià..»

’ f.t

t l»*\x.>in. 
ign. nt ni

1.1 l .tlglie
.« roprosj
i mffstiN,

t
n i« s l> îles

i .M >« la l;.'nne 
x'.'t, ..*«'..4,14
r ii-'i- «.i«

**l 2 tr. 50.
««w.. i*'u aa .*•*

lUMLXSAIitK tF.T l.lYtlKE !
LK DISPIF.\ \D K V E l FIIIN \IHR de

I, l \ J VF (1-JTE 1.4i V \l. • a ouv«*ri les
MAHDIS * x il.» cl ,«i-* .«rmuine.
de 8i4 hütl lia a v: il midi l ** . paiivrrs
IK) . T, it V lue i* i(■ ter g uileuii'ul les
ui'ilsd •*•* d • leurs an maux

il \ . * ». ID li u^iiai V * iv nui' e au
service .u p LI !11 «* A *

• )n t nue tMr 'a i', r» d-J c u** «le F U UH
verni*, r«.e Sainte-F 1 •

Il cc: 1686
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L-***-

irillLE MACHINE

ENCORE OANH B1VALK !
ESSAYEZ LA ST VOÜS EN SEREZ CONVAINCUS !

KeOOLL, BROS ET
TORONTO, ONTARIO

die
Juillet IMS 27*2-1 Tm-iOiuii.

CARTES D’ETAT
CARTES D’ETAT

SANTÉ POUR TOUS ? ?

LES PILULES gg L’O N G U EN T

PURIFIENT LE SAMO

OMiwniî root us

DÉRANGEMENTS DU FOIE, 

d* l’ESTOMAC «t

in INTESTINS.

DI- fortifient et restituent it 
•anté à des constitutions 

délabrées.

Elles sont aussi inestimables 
dans tontes les maladies par­

ticulières au sexe fé- 
* minin de tout Age.

Elles sont inappréciables pour 
lee enfants ainsi que pour 

les personnes Agées.

1ST UN REMEDE INFAILLIBLE
MOS LU

Maux de Jambes, ceux des 
Seins, Blessures ancien, 

net, Plaies et Ul­
cères.

Il est Aecai pour la Goutte et le 
Rhumatisme.

•t eotm TOCS LU

DERANGEMENTS OE IA POITRINE
II ut de memo oaaa égai.

eees
LES MAUX OC OOROI,

CA BRONCHITE,

CES RHUMES,

CA TOUX.

Pour les Gonflements Glandti 
leux, et toutes les Maladies 

de la Peau, il est sans 
rival

Pour les membres contractés et 
jointures raides il agit 

comme un charme.

Hollow atO? MH«etn*s sont préparées seulement à l’établissement du Paorassio»

78, NEW OXFORD STREET, auparavant 533, OXFORD STREET.
Rt se v*n Uni 4 1s. > j t., 2s. 91.. As. 61.. I la.. 22s. el 33s. le pot ou la holla, al on peut 

les obtenir 'lins toutes les Pharmacies de I univers
ar Les nchetenra sont priés de retarder 

Bquf |Ul( M boite, s’il n’y a pas l’odresa», 5JJ, Osford Street. I.oodon.r h _ _ .
mut alors c'est de la lalmlieution.

Zj

La nouvelle Oahtm dm l’Illinois, svao 
Indu», de Tunison, a deux pieds et un tiara 
sur trois pieds ; moult* sur des rouleaux, 
coloriée et vernissée, elle montre chaque 
canton colorié et nommé séparément ; les 
sections sont dessinées et avec les numéros 
des can Ions le jonf dea méridiens et les 
uuméroa des ranf s le long des lignes de 
base, nous pouvons trouver lo numéro exaol 
du canton, de la secliou et du rang da 
toute ville, place ou terme dans l’état Les 
noms ties chemins de fer sont imprimés 
et les distance* enlru les stations sont mai* 
quées eu chillies. Lea rivières sont iudi- 
quees par des ligues doubles quand elles 
sont navigables ; et les grands dépôts de 
oherbou sont marques par des groupe de 
toiles.

t Jette carie donne lu population de cbau ue 
ville el le bureau de poste dans l'état ayant 
5J0 habitants ou davantage, avec un index 
sur la position de chacun, nous permetunl 
de trouver une ville quelconque en uiTe se- 
oondade temps.

Klie montre aussi la imputation, la ri. 
chesse et les productions de l'étal par 
comtés avec un ùiJhx relativement 4 leur 
P osition, et donne une courte esquisse lu* 
t Tiqua de l’K'ei. et une carte de |'||||nvi» 

i toi quêtait cet ut en la 12, montra ut les 
grand» changement» qui ont eu lieu en 7(J 
ans. La carte o>t aussi iiluair* , onteuan*

; des gravure» de i bétel du gouvernement 
du monument Lincoln, faisan! do cetta 
carie la meilleure, la plus récente et la plus 
unie qui ail été i*ubll**o dans l’état.

| , Kdvpjjjê» par j nkuâ ou l’express, payé 
d avance, a une adresse quelconque, puui 
$ 1.26. Nous publions d'au 1res curie» 
uniformes pour la grandeur d le | rix, el 
•einb aides à notre curie de l'ildoois dé. 
ortie ci-dessus, comme suit: l,.«n»)jvanie. 
New-York, Viraient, New Hampshire, Mi* 
-hlgoii, « duo. K il 11 :• k v, Tennessee, Texas. 
Kuiisas, Iowa, Missouri, Indiana, eto etc, 
L’ue pour |1.25, ou trois pour 43, pavable 

! d’avance.
II. C. U NISON, Editeur,

! ropri ‘taire du établissements de la fia rte 
Ventral.

uré m Nbw-Yonc, N.-Y.
Atlanta. (>i-urgib.

Chicago Illinois,
London, Canada

Cincinnati, Ohio.
Kansas t u y, Mo.

Saint-Pacl. Minnesota
ON I 1MANI.E DK8 ACKH18 pour 

vomir .es neuve)I s Cartes de TL N180N 
Il n'y a pus au monde d’up.nee plus po 
vante. Pour lea catalogues s'adresser à 
II. C. Tl'NlsoN, Chicago, Illinois, New- 
York. N -Y.. Cinc rnat; O., Atlanta, Gie. 
London Canada, Stiini-i’aul. Minu., ou 
K.n-ss ‘ it v. Mo.

ETOFFES A ROBES !

LE PL'S GR#N0_f.SL0liTlKERT f
LES DEKNIÊRES NOUVEAUTÉS !

Les m< ill< îirtN valoir* offertes !

Nous désirons attirer l'attention sur les 
Marchandises suivantes, 13c, 15c, I8c,22c, 
25c, etc., et

11 est reconnu partout que nos Patrons 
de Itohes et nos hloiies à Lobes de goût 
sont les plus joua qui aient encore été vus 
è Québec.

Nouveaux Patrons pour Jupons et Etoffes 
à Jupons.

Velveteens noirs, d’un liui magniOque 
45c.

Velveteens de couleurs, dernières nuanj 
ces.

fie

LB JOURNAL UE QUEBKO-1886.

AVIS 
LE JOURNAL CE t ; rfiCï*

EST EN VENTE CUL J

M. BKLAND, 261, rus et faubourg Saim
Jean.

MM. DROUIN at KRFRB, 96, me tfaint* 
Jotepa, Bêint-Roch.

MM MLTHAU at FitKKK, libraire, 27, 
> us Buaéo.

APPAREIL
CHAUFFAGE A VAPEUR

4 BASSE PBESS/ON

KN VENTE

A. Fontaine,. LL. D.
AVOCAT,.

No. 106» COTE IAMONTAONE.
à «|P.Mfleures de nureau 

26 mai 1686.
de 0 A. M. 
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EN VENTE à ITueanutHi*Gknkha*k.
QindiOJ, (Un du i''0il, 8, Vifii-.l- 'J • '* »h’

LETT H K KXOYCUQUK
«ai-: k. n. m: i*api:

L'Appareil de Chauffage, actuellement en 
usage 4 la Douane, eel maintenant en vente 
et pourra être livré 4 l’acheteur quand le 
nouvel appareil aéra complété vers la lin 
du présent mois. Il y a 82 radiateurs à 
vapeur, deux bouilleurs et plusieurs dessus
et couverts eu marbre, avec un tuyau en I __
acier de 5 pouces et autres tubsa complets "F g ^ 
en fer forge. I j 1 fi i ]%

On peut voir l’Appareil 4 rélabliaae. A*âÆ.*d'KS à. *
ment

A. MULHOLLANÜ,
Fondeur en ou ivre, 

üuibeo.
9 avril 1616. 113

LKH LUNETTES ei ie« i.nCGNONH de 
I). l.AL'HAN .. sont 'es sen's véritables 
ar.icies rogl sur le mar.-h** canadien. 
Ils soul t o i idés |>ar'e prési.ienl du 
Collège ('es .> o*> i* «t Ch ru-gi* ns de 
Québec, e. 'o u yen du la faculté de 
médecine de l'Uuivefxlé Lava!, ù Mont­
réal.

Pour plus amples informations on | ourra
s'adresser A

G. KRIFERT, Bijoutier, et A EMILE 
JACüT, Bijoutier, 159, rue Saint-Josepb, 
Québec.

2 juin 1885. 221

FABRIQUE
D’OUVRAGES

EN CUIVRE, FONTE, ETC
DE QUÉBEC

CHEMIN OE FER^ GRtHO TRONC
ALLANT A L’OUEST

2.20 P. M. L’express éclair quittera la 
Québec 8ud pour Richmond et 
les points à l'est ei à l’ouest, 
arrivant 4 Montréal à 8.50 heures 
P M., à temps pour l’express 
de nuit allant 4 l’Ouest 

8.30 P. M. Express de nuit pour Richmond 
8herbr*>oke, lslai.d Pond, Gor­
ham. Lewiston, PortUed Mont­
réal et les points A l’Est. l’Ouest, 
Sud-Ouest et Nord-Ouest. 

at.TaA.~NT a L’EST
Quitte Montréal......-..............  10.15 P. M
Arrive à Québec Sud..—.....- 7.UÛ A. M
Express éclair quitte .Montré»1 8 00 a. M
Arrive a Québec Sud.............. 1.5U P. M
Train mixte de Hichmond.......  1.15 P. M
Arri'.e à Québec Sud...—...— 6.30 P. M 

JOSEPH HICKSON.
Gérant Général.

Montréal, 15 juin 1886. 245

Flît ËT C
16 oct. 1886. 376

COMPAGNIE DU CHEMIN DE FER

PACIFIQUE CANADIEN
QUÉBEC

Montréal, Ottawa, Kingston, To­
ronto et l’Oneet.

Changement d’Heures I
A partir de LUNDI, le 6 octobre 1881
Iss trains circuleront comma suit : Ht

90) rue Nalnt^lenny
(haute-ville.)

CONFECTION ET INSTALLATION DE
DIVKHS SYSTÈMES DE

K LA VAPEUR,

K I R CHAUD,

A L'EAU CUAUDE

SUPPORTS DB MACHINE A VAPEUR, 
PIÈCES D’AJUSTAGE, JOINTS, 

CUIVRES POUR CHARS,

Faite avec Jégance et soiidité.

L'établissement a toujours un stock dé 

Jauges de vapeur,
jauge"! a roams, 

Soupapes de sûreté,
Soupapes sphériques,

Soupapes d’arrêt, 
SoUPAFFS d’arrêt VERTICALES,

Soupapes angulaires. 
Epbo vet es de ouillsurs, etc., 

Pompes,
Bidons,

Pièces a combinaisons,
Serpentins, etc.,

Tuyaux en plomii,
Tuyaux in fonte,

Tubes en «IRC,
Tuyaux en PBn (ispuis | do poucs

jusqu'à 4 pouces ds diamètre.)

Travaux da réparations 
avec célérité.

exécutés

■BT Des plombiers ei aju»ltur$ toujours 
prêts è Miiabirt 1st sonuasndss.

Les Marchands, les Banquiers et les 
Manufacturiers

DEVRAIENT LIRE LE

BR ADSTREKT’S
JOURNAL HEBDOMADAIRE

Traitant du oommeroe. de la flnanoo 
et de 1 économie publique.

i —
Seise pages cuaque samedi.

Souvent 20 pages. Quelquefois 24 piges
CINQ PIASTRES PAR ANNÉE

LA COMPAGNIE BRADSTREET
(Etablie eu 1*^9—Incorporée eu 1876.)

Capital kt Surplus $1,400 000.
Bureaux Exécutifs, 2<»9. 281, 2<*3 HhOaD- 

way, Nkw-Yore.

Marchands, Banquiers, Manufacturiers et 
autres ;

Chkhs Mkssikcrs,—Pour compléter les 
rapj*orl» île notre Agenco Mercantile nous 
publions un journal commercial el financier 
sous notre nom de

BRADSTREtT’S
Ce journal est d’nne haute valeur et d’un 

grand intérêt |>our les hommes d’affaires 
qui observent et particulièrement 
marchand-, les banquiers et it> m 
tuners. Il discute les manor s locales ou 
étrangères qui ont quelque portée sur Je 
commerce de ce pays. Rapportant les ré­
coltes en détail, recherchant 1er nombreu­
se» industries, critiquent diverses, sécurité» 
pour es placements et faisant i-t revue «J 

j marché», ce sent ses spécialités, pendant 
j qu'il traite toujours de» quest e, v. raua. 
chant au tarif, aux finances au transport, 
à la faillite légale, uux association» et 4 de» 
c.-.names d'autres sujets, non dans finlerdi 
lins c utis poiili |ues el de sections géogra­
phiques, mai» dans les meilleurs inu-iéts 
des I jmrres du c«>mm*-rce de tout >c pays 

C'est en un mot le journal do l'homme du 
commerce.

Nous sollicitons votre souscription pour 
une année moyennant cinq piasties.

Votre, etc.,
LA COMPAGNIE BHADP1HKRT.

aoraeajvu maintbnant av

BRAD8TREET8
•«

A* 4 *
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Le et après LUNDI, le Î4 JUIN 1886, 
les trait:» de co chemin <b* f.-r circuleront 
l«>us tes jours, les dimanches «•xceplèi, 
comme suit :

LES 1 II AIN'' LAISSERONT LEVIS
Pour Halifax* t Soint-J'in..... 8.15 A. M.
Pour la Hivièreriu Loup.......... 2.3U P M.
Pour la Hivière lu Loup.......... 5 05 P. M.
LES TRAINS AHRI YEHrtN I' A LEVIS
Lie la Hiviêr* in Loup.............. 5,t8 A. M
I)« la liivièro du Loup.............. 1.55 P. M.
Ue Halifax et >aint-,l«‘aa ........  7 25 I*. M

Les chars dort irs laissant la Pointe- 
Uivis, I s mardis, jeudi-et samedis, se reu- 
dront à Hulilux, et ceux (mrlaut les lundis, 
mercredis et vendredis, se rendront à Saint- 
Jean. N B.

’ious les trains circulant d'après l'heure 
aji|»elée Eastern Maudar*!.

Les bilh-ts peuvent être obtenus, ainsi 
que les informations concernant la route, 
le fret et les taux de pa--rtg*\ de

T. LAVE HUI ERE,
49, ru** Ddlhousie, 

Québec.
I». POTTINGBR,

suriniendant en chef. 
Bureau du Chemin de fer, t 

Moncton. N. H., 8 juin 1886./
19 juin 1886. 250-12m

Nerve-life and Vigor
- B.B3TOB.Î3D-

TMs eut «h«v.va l t
Howard Elcciii?

AND
Ka&iiiPtic Shield
* * »[>pll< d over tho Kld 
m-) kitiid >irvo-» liui
center*. T no otly r.p- 

i lisiKo n.adt* thaï 
lltf every part ol 
the bNiy, aiul tb# 
nt ly «*n** nettled to 
1 '•TIVEtY ciki 
le Uliie)
I'. b v uniutlftiu, 
l> J »pc |)»lu< 
fit* w^rrt cil-*-,» ol
Nemlliul Weak 
llfM, 1-lxtlNIIM
(lun, Impoiect 
« ), and i l) DI» 
• u»fi> and Iteak- 
iieamiftheI rlnu 

^ «leultal Orgtuie.

YOUNG ME'î. from early Itnilocration. 
atrve force an*! fait t<> attnlu i*trt tigth.

MlDDLE-AtiF.P MEN often lackvtgor, Htinoot 
(ugtt to th.- pr>>irr“M of >ear«

The MOTIIEU, WIFE nn*l 'IAID. «nlfwrlnçfroie 
Female Weakness, Nervou» Debility and other all 
mente, will Und It tli * only cute.

To one »ud all vv **v that th j Shield glvce a Mi 
oral aid In a mtur.it \ .*y

WlTUoUr DHI Hil CO *rHE STOMACH. 
Marrratid One Vvar, arid fli't «eg 

•ppltunve iiiude.
Illuetrited Pam»»M.-.r,nnF TYPES OF MEN, 

also Pam|ib1vt f r L1 ■: • .uy, eentoti rvrelptof 
ft, sealtu; tintesl*. l, T ;Ei-.

EN VENTE
cm

JOS. LEPAGE
. 14) rai» Saint-Jacques.

ON VIENT DE RECEVOIR :
60 barils Huilo do Charbon supérieurs 

u. I.
Huilo noire pour toiture.
Huile d’OIive pour ies marhiaes.
Huile de Pin.
Soude pour le lavage.
Soude Victoria Crystal.
Pois verlt on canistres.
Pécha* en holies.
Bananes en boites^
9 aotU 1886. 311

L’EXPANSION COLONIALE
REVUE COLONIALE ILLU&THfB

2* AhNKK
Donnant tous las ans ^aux grand* vo­

lumes, de 300 j ages chacun, o: u* s do 
120 gravures in -diiei, et couienuul, • ;t 
dehors do ses nrtic:»** dtté-sira®. des ran- 
seignemanls commerciaux iKinbrcux .

ABONNEMENTS•
Franco et Algérie, im an.................. V'* fr.
Colonies frun.mse*, un u i.............  .’le :r
Autres |>a)», un an........................  1 •> : .
Envoi d’un fascicule de 4^ja;'' , c* n •
I franc en timbres-poste.
Aiiministration. 17, rue Saint \ ino nt- 

de-Faut, Paris.

BIBLIOGRAPHIE
- -t

iDd.
Nous ne saurions îrc.i r v- 

no* lecteur*, le jpurn.d u 
Coloniale qui est une b-il* t • u. i ■< . i* 
parai.s»ent treixe foi» par au par lu net'.- * 
ée 18 pages,

En dehors de* arlic’*s litb’r ira*. f; - 
nombreux, lejournaico . *'.ui d-*3 r** -* ■• 
gneuientscotnm-rciaux p c: ix.iu ii-p*-: 
sables aux in .uslrn ia et ccuiator.auls de 
France et «le l’extér *-u**.

Entln. pour compléiar mn œuvre pîirio- 
tique. L’Expansion Cclonialo -e charge 
de créer giuiuit*-ui**iil, h »• » ai>*>iiri**s, «b*» 
relations directes entra t-* muLous sérieu­
ses d« France et «le l’Bxteneur.

C’est en se reuda t aiusi attrayante cl 
utile qua cane bel a ro/ue e*t arrive*- A un 
tirngo important après *leux années d'exi»- 
lence.

L’alionnemenl est seu enr.çnt do 2*-' franc* 
par an pour la Fiance et i’A'périe. da 30 ir 
j»our les autres colonies françaises «t d* 
i5 fr. pour l'étranger. < t c ia j our deux 
grands volum* s,de -tOO |>age» *’hacun. one » 
île 125 gravures coloniales ir- liles. C’i ‘■t, 
an un mot, un ouvrage rcc - : r a mx *.• *:i 
meryunts el indispensable d- u ur •: i».!< .a 
thèque.

S DOV. 1885. 467

DICTIO.WAIRR C£.\i ALftfi
I>R5

FAMILLES CANADIENNE
Par l’abbé TAX*. U AV

Il est assez faci *j «le eo* • 
granda famille, illuslréo i r ou 
et par plusieurs de **?» r. rn • 
n**alogio et puissa remonter •* 
en génération pluti*n rs i*'c, - n u-- r- 
pour se greffur à ce fondateur . *ti .i- *j ,'n 
peuple de deux millions J m,liu 1 - !i 
gém-alogie complète <ie deux s* c j • 
quatre cent mi lo familie.s fran,ji -. habi­
tant aujour l hui lo Cinada * t '• * KM - 
Unis, puissent remonter ju-o**' : l'ongin- 
de la Nouvelle-Fraoca, »>i r» tro -r no: 
seulement le colon qui i foi* s* tinh • pu: 
chacune d’elles, mai» encore !a pro m » i 
diocèse, la piroi»se de Franca, r û il * r 
son origine, cela parait lnipoesib!*\ in r*- 
yable et c**pen<lant cela ex:;*e , * a .. 
consigné <t,uis la Dictionnaire yen <}$t n. 
des familles canadiennes.

Ainsi s’*»!prune la prospectu* puhli*, i 
q quelque tempi. \nr MM. B. s-réede 

annoîçoni l'apparition p'Och*>itc ■

I
SUII L*

Oonatitutiou ohrotic nij ticu JILiuh

MOMUUtué I K l,# XOVKUHIU l! >
Format ln-48, broché.

AUSSI

8AINT ROOH
SIS VERTUS, BON DON f»H UUé'lIR I K» MA 

>yt LA UK» ,
Avec prière* tour implorer sj piotrcliou 

on temps d'éj id* nue. A. M la. tî.
Koriaat in-48, broché.

19 déo. 1885.
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LES VA RECI’- DU Sl'HVlCE
üt: U 5?AM,K DE LHUIII’Oül

De
Lii'crpoo

u
Pot \ land 

via
Halifax.

Si entiers

I>V
Pori an l 

à
Liverpool

V-a
Ho1 f" ?.

De
liai'fax 

a
tir pool.

Jeudi .t**U*ii Samedi
SI nov. Saro.man... 2 déc. 4 dec.
25 •• POLYNKSIAN 18 ••

1S 7
9 dec. l’natVlAN ... Rfl

l?G:
1 j a iv.

23 ••
18S7

Saudman... S3 janv. ••
6 janv. Polynesian . 2 * 19 ••

2h •• PàaiaiAW.... 14j fev. 12 i*’.

MEGAN i *. i- r.l i’ûicjr.l;’ ]

Rue Saint- Va lier
QTI1B CA

MANUFACTURIERS
D’Krgins de Marine et de Locom .t..*t 

Boi i Heurt, Ouvrages do Chemins de 1er 
Gazoïnèlrt-fi et Cornues, Tu vaux et Puri'i- 
c t“urs, Frpsses Hvdrau.iqaes el a vis, 
Machines û Broyer, Listens les *iv Brade­
rie, Houes de Moulin et tous les games 
d'Uuvraget «le Forges, Broyeurs pour !s 
Pulpe, Ouvrages en Acier, eic., etc.

Poêles doubles, Poêles de cuisiue.

—aussi—

Celte manufa:turo pos‘è la de 206 000 à 
SOo.OOO modèles que l’on peut examiner en 
tuul temps.

1er mai I8S6.

i K- '\}
t,? * ÛL a

PARTANT

y oq 
r ils.

American Gc!van;o Co.,
OFFICES!. V V.,*

masz

ïïWTH

2
Cf*AiO»

.s**!;

'P£ T

!aux p 
reliés

• u i .

La saula ligna qui conduit à tous les en­
droits dans i» haut de l’Ottawa ai qui est 
en même temps la voie ia plus courte pour 
se rendre 4 Winnipeg, Manitoba et la Nord- 
Ouest vi» Owen Sound et Port Arthur, 
Avec connexions è Toronto pour tous les 
endroits de l’Ouest, du Sud et du Nord- 
Ouest. D* maguiflaues chars palais el 
dortoirs font partie de tous les Trains Ex­
press.

Pour informations con cernant la* billets, 
etc , s’adresser tu ncuv. su bureau det*
bil et». No 4, RUE DU PORT vi*-è- 
vis le bureau de Poste, et 4 ta GARE DU 
PALAIS. QUEUEC.

W R VAN BORNE, Vice-Président. 
W. WHITE, A. DAVIS,

buriot. Gén. Surint Géu
Div. de l’Est et d’Ont. Utv de Québee.

D. McNlUJLL,
AmbI fléoéMi peur puaafers. 

TéB. im. 4Ü

GEO P.
KO WELL 

ET Oie
Bnretu d'Agence df Annoncée

Pour le prix do dix eentins, 
on peut f*e procurer one 
brochure de cent pages avec 
de* listes de journaux et 
mentionnant les prix pour 
l'insertion des annonces.

Pour le prix de dix pias­
tres, on peut fsire iiibdrer 
quatre lignes pendant une 
semaine entière dans trois 
•eut cinquante journaux*

10

Rue Spruce, £s JL w s,i
N. Y.

j deuxième volume da l’œuvra !' M. r.;1 
I Taniiuay.

Nous u-on- sous b * yeux I*-- 
mnn volumes magnitiquamant 
cat ouvrage qu* b s « dit ’U.< on* 
cieuseté de nous adrets r.

, Le |.ros|*H :ius quo nous v#*:io :s r * • 
j n' . i*dit un moi «le tr pat nous o-*r .. 
. tnéme ajouter qu’il nècho parexc* *
i I *st•*■

I! *.-st ira; ossible d*i concev* ir, .i . 
c veir ces 'olum s. I t somm«» tu ,i ■ *

1 tr.ivai! que la Dictionnaire g^nc i'ru r/ t 
| coût-e k M. l’abbé Tangu :y *i • ■uiv nt t, ù 
| vingt-cil.<| ans qu’il y oonsucre s>*i j jurn*-: 

t s*‘* veil ees. L'autaur « *tr*t«» son pn* 
■l'un inon'itnent impàr:s»ihle, où »o il ru .

I signées eu ordre parfait I*;, l.gné » l*n-'i 
I :une «I*’» familles cnn i.tjartni* -fr.»n « »--« 

Aussi, *I;ins ijualqu». mo:s, I*. qu • |
; Dictionnaire gériéa'nyiyue *>:iti* r. r •<: i «• 

liant quatre ou cii*«| volum'* b* *•:> < , • 
juges clnoun. »**ra en c rciiati .ii, io , ;u 
humble d« s deux million1» t- descend ici 
des premiers habitant» «lu Cana •« a*ua sot 
h stone genéalogiqi.e com p I! hi 
sous le* yeux toute h 1 g*,v* » o .
m* ji'-qu'iu pr**mter *t i*n r : en . 
as parenis en ligue «Iir« |.« ou coi;,v• • ; 
iscen-lanl*» ou ■.oscciidu t .

Pour assurer m p.ibfca't n t - d;
uaire géfi ' *logi |U*\ n i;.,i 0 .. . 4

i ueeal el Fus ii a •-pjrgnè in i; ■ i . |,,
veil et o’att lui rvn«it u • ;
qua 1 ouvrage qu'elie pr* **;it * a.i j.
public est ce «pie l'on |H'tU -*• su. r .*• u.i . 
vous la rapport de l’im?.*•«•-^j*»-. et jj r, 
bure.

Aussi nous avons l'espoir qu*j i .u*. . 
i • luis totaui <|in |iauv«ml le fan 

pi a. seroiii «le s inscrire c ni ne *-oiisciii«- 
teurs au Dictionn dre gincnhol» «• de\ /.*
milles canadiennes.

Cetta souscription est de St par volum* 
luoché ; on |>eut égalem«*nt obtenir le» u, 
tim* S relié«, |*our nue barge • xtro variai.i 

*lo 50 cts à $1.50 au g >ùt du l’acbettu*-.
Le troiyieme volume ffra son u; p.,ritir»n 

au mois da janvb c proclidin cl t.-ra ‘U.v . 
elquos nirutfiius tard, «les vo.umes qiiutrè 
cinq. Pour les bulletins do souscriiitiim 
dresser 4 MM. B. 84nmcal «t Fiu. ru» 

''tint-Vincent, 20, Montréal.

i a-flxa l\.-.’
r. - J a

oui l’arrivée du - * cj du fer
Jntereoioo.rl ve.’f c ie .u»»*.

P ‘x du pnssige de C-’- c via H*;-
1 :

CrMne................. 4i60 00, $75 0 • et *85.rC
EiMvro les rcaommo'i* "*;n* .

In'e*m*‘'î»1 «i.............. «................ . 3f.V»
Entrepont .........«..............................$;*g 50

Billets de retour 4 prix réduits.

Les vap-urs du servi h de ia malic de
Liverpofil, Queptifitown, Saint Jean, 

T. N., B«iinu ore t*( Halifax.

Liverpool uiillnnorc
liait/as

Haltimnr Al entier
Sl-Jran

H 'tif'ix

,S>-J, nu

Mardi. Lundi.

il nov.
23

Caspian 
CaHI uaoi.man

30 i ov. 
'4 défi

Nova Mcotian 28 ••
!8B7 3

21 " Caspian....... 11 janv. 17
1887 i

4 Janv, liAnrfuoiNtAN 25 •• i 
* A Liverpool directement

LIGNE DE GLASGOW

n. ùepi' 'r- Ue
Hlajgow Steamers. t r j, e 

r- .* .
Ho o.i

V; : -ï

Mercre Si f bam.-di
If» nov. l’nrsstAN...... 27 nov.
17 • 1 MaNHOI'N.... 4 déo.1 24 6* Sis» sum ....... Il ••

| Mercredi
1 dé.; Nokwmian. m 22 dec.
8 SI s ca n »INAV UN H*.,, •••••• 25 «Mc.

liu-ahNIAN.....
1*87

1b «• 1 Janv.
22 SI i’aosauA...... 8 ••

Mer^re ii
29 Vian.Toban ... i9 janv.

Il «éit 1 IM. lu

VVT (*o ne p. »• 
aan* en r* o.r « .e 

I* y a 4 do i oc c*. 
me *e

Des b‘ >ts de cotm.* 
liavcrsce sont donnes a

0 •* charabr*'
» vr ICC.
*'jte üiv»re an

l'*‘ir«ai po- r la 
L vti jo1 **i aux 

nor's -ni C «ni tient pou** t »• > t pmn» du 
Canada at dis Eu» - de , • n

Pour d*i puis «tapit* ta .in.lions .’a

JJLLANô, EAR KT tîla.,
Ageats.

tését.lMé. «It

FAfir.JO» ft7‘ i ... H

ETACLI.iu.ÆIT CE LùiitVTL
Tourr.» so:*t s ou

P&l iers, Ke ir*1 tr ;*r •*
et . larol 'T C

ten utts *. t’aj i . ù t*
veicf:- ;

a en,ri in. ir i
de« Papiers dr* pu ;•*■ «r- *

II» iriportant et vep n t ! 
gvrs, n* »• tnv.

pi r ** t c 
-At ■ t-

F 1 t? de Maria», • *

L* e h’ (fii au t m * 
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